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Description

[0001] La présente invention concerne les applica-
teurs comportant un organe de préhension, une tige re-
liée par une articulation à l’organe de préhension et un
élément d’application disposé à une extrémité de la tige.
[0002] De tels applicateurs, qui conviennent à l’appli-
cation d’un produit cosmétique, sont décrits dans le bre-
vet US 6 026 823.
[0003] D’autres applicateurs sont décrits dans US 5
328 282, US 2 173 959, US 4 396 028, US 5 435 328,
FR 2 701 196, US 4 165 755, FR 1 395 217, US 4 428
388, US 3 185 291 et US 4 370 989.
[0004] Par ailleurs, on connaît de nombreuses brosses
formées par l’enroulement en hélice de deux branches
d’un fil métallique autour de touffes de poils s’étendant
radialement à partir de l’âme, ces branches étant fixées
dans une tige réalisée en matière plastique, solidaire d’un
capuchon de fermeture du récipient contenant le produit
à appliquer.
[0005] Les extrémités libres des poils définissent une
surface enveloppe, laquelle peut présenter de multiples
formes.
[0006] Est ainsi connue par la demande de brevet fran-
çais FR-A-2 605 505 une brosse à âme rectiligne, pré-
sentant plusieurs faces latérales et sur chaque face la-
térale une encoche s’étendant sur sensiblement toute la
longueur de la brosse, chaque encoche présentant en
section transversale un profil concave vers l’extérieur.
De telles encoches définissent entre elles des zones de
crête. L’axe de l’âme est confondu avec celui de la tige.
Lors de l’application du produit au moyen d’une telle bros-
se, cette dernière étant entraînée en rotation autour de
l’axe de la tige, les cils rencontrent successivement des
faces latérales ayant une forme identique.
[0007] La demande de brevet européen EP-A-0 663
161 décrit une brosse ayant une âme rectiligne et, sur
ses faces latérales, des encoches concaves vers l’exté-
rieur. Les bords de ces encoches appartiennent à une
surface enveloppe ayant la forme générale de deux
troncs de cône accolés par leur base.
[0008] On connaît par la demande de brevet européen
EP-A-0 792 603 une brosse ayant une âme rectiligne et
une portion cylindrique dans laquelle sont réalisées une
ou plusieurs encoches dont la largeur passe par un maxi-
mum lorsque l’on se déplace selon l’axe de la brosse.
[0009] On connaît encore par la demande de brevet
français FR-A-2 755 593 une brosse présentant une âme
non rectiligne, s’étendant dans un plan de courbure. La
surface enveloppe de la brosse présente, sur au moins
une partie de sa longueur, une section transversale de
forme allongée selon un axe de plus grande longueur,
parallèle au plan de courbure. Les deux moitiés de la
surface enveloppe de la brosse, situées de part et d’autre
du plan de courbure, sont symétriques par rapport à ce
dernier.
[0010] On connaît par les demandes de brevet français
FR-A-2 749 489 et FR-A-2 749 490 d’autres brosses à

âme courbe. La section transversale définie par les poils
de ces brosses varie de manière homothétique d’une
extrémité à l’autre de la brosse. Autrement dit, si l’on
compare deux sections transversales de la brosse prises
en deux endroits différents de la longueur de celle-ci,
l’une des sections est un agrandissement de l’autre,
c’est-à-dire que le rapport des dimensions d’une section
à l’autre est constant quelle que soit l’orientation autour
de l’axe de l’âme. Ces brosses sont en outre réalisées à
partir d’une ébauche ayant une surface enveloppe sy-
métrique par rapport à un plan médian perpendiculaire
à l’âme.
[0011] Le brevet US 5 937 870 décrit une brosse qui
présente une section transversale, définie par les poils,
ayant une forme allongée sur au moins une partie de sa
longueur. Cette brosse présente une surface enveloppe
ayant deux moitiés symétriques par rapport au plan de
courbure de l’âme.
[0012] Le brevet US 5 876 138 décrit une brosse à
âme rectiligne ayant une forme générale de poisson.
[0013] La demande de brevet DE-A-4 205 935 décrit
une brosse à âme coudée, de section transversale cons-
tante, circulaire.
[0014] La demande de brevet FR-A-2 798 276 décrit
un dispositif comportant une brosse à âme courbe dont
l’extrémité libre ne se situe pas dans l’alignement de la
tige, afin d’améliorer le prélèvement du produit. La brosse
présente une section transversale qui varie de manière
monotone depuis l’extrémité de la brosse liée à la tige
vers son extrémité libre.
[0015] L’invention vise à proposer un applicateur, no-
tamment pour les lèvres, les paupières, les cils, les sour-
cils ou les cheveux, ergonomique permettant d’améliorer
encore le maquillage, notamment celui des cils.
[0016] Dans le cas du maquillage des cils, il existe un
besoin pour perfectionner encore les applicateurs com-
portant une brosse, notamment en termes de charge-
ment en produit, d’allongement, de recourbement, de pé-
nétration des poils dans les cils et de séparation de ces
derniers.
[0017] Selon l’un de ses aspects, l’invention a pour
objet un applicateur selon la revendication 1.
[0018] Un tel applicateur peut permettre, en donnant
un angle non nul à la tige, relativement à l’axe de l’organe
de préhension, de bénéficier d’une meilleure ergonomie
pour le maquillage. De plus, l’élément d’application com-
portant au moins une portion, par exemple une partie
distale, qui s’étend dans une direction formant un angle
non nul avec l’axe de l’organe de préhension, on peut
augmenter cet angle en inclinant la tige relativement à
l’organe de préhension, sans pour autant rendre plus dif-
ficile le retour de l’applicateur sur le récipient dans le cas
où celui-ci comporte un essoreur. L’élément d’application
peut être non rectiligne ou la tige et l’élément d’applica-
tion peuvent ne pas s’étendre entièrement selon un mê-
me axe rectiligne. Selon l’invention l’élément d’applica-
tion et la tige s’étendent dans un plan et la tige peut ne
pivoter que dans ce même plan. L’axe longitudinal de
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l’élément d’application peut encore s’étendre hors du
plan de pivotement de la tige.
[0019] La tige peut comporter un organe d’étanchéité
configuré pour s’appliquer de manière sensiblement
étanche contre une surface d’un récipient sur lequel est
rapporté l’applicateur en l’absence d’utilisation. Cet or-
gane d’étanchéité peut comporter, par exemple, un dis-
que et/ou une partie tronconique.

Eléments d’application comportant une brosse

[0020] Selon un aspect de l’invention, l’élément d’ap-
plication peut être configuré pour appliquer un produit
sur les fibres kératiniques et comporter une brosse ayant
des poils s’étendant transversalement à l’axe longitudi-
nal de la brosse.
[0021] Une telle brosse comporte une âme ayant une
portion à partir de laquelle s’étendent les poils, encore
appelée portion « empoilée ».
[0022] Dans un exemple de mise en oeuvre, l’âme peut
être courbe sur au moins une partie de sa longueur.
[0023] Par « âme courbe », il faut comprendre « âme
non rectiligne », de sorte qu’une ligne brisée est une ligne
courbe au sens de la présente invention.
[0024] La surface enveloppe définie par les poils de la
brosse peut être non symétrique par rapport à un plan
médian perpendiculaire à l’âme.
[0025] L’angle entre l’axe de la portion de la tige adja-
cente à la brosse et l’axe de l’âme, en tout point de celle-
ci, peut être toujours inférieur à 90°.
[0026] La brosse peut présenter une extrémité libre
non alignée avec l’axe de la portion de la tige adjacente
à la brosse.
[0027] La section transversale, définie par les poils de
la brosse, peut varier de manière non monotone d’une
extrémité de la brosse à l’autre.
[0028] Par section transversale variant de manière
non monotone, il faut comprendre que la section trans-
versale de la brosse n’est pas constante sur toute la lon-
gueur de la brosse et ne varie pas d’une manière stric-
tement croissante ou strictement décroissante d’une ex-
trémité de la brosse à l’autre. Le fait que la section trans-
versale définie par les poils varie de manière non mono-
tone peut être dû par exemple à la forme de l’ébauche à
partir de laquelle la brosse est réalisée, cette ébauche
pouvant par exemple présenter un diamètre extremum
à une distance non nulle de chaque extrémité de la bros-
se, ou à la présence d’une ou plusieurs encoches, entre
autres.
[0029] Dans une réalisation particulière, la brosse est
réalisée à partir d’une ébauche à âme rectiligne, la por-
tion empoilée ayant une surface enveloppe non symétri-
que par rapport à un plan médian perpendiculaire à l’âme,
l’ébauche ayant un bord non rectiligne lorsqu’elle est ob-
servée de profil dans une direction perpendiculaire à
l’âme, ce bord ayant été redressé au moins partiellement
par la courbure donnée à l’âme de l’ébauche lors de la
fabrication de la brosse.

[0030] Une telle brosse peut permettre d’obtenir une
qualité de maquillage très satisfaisante, grâce au fait que
l’âme est courbe et qu’elle présente, lorsqu’elle est ob-
servée de côté dans une direction perpendiculaire à l’axe
de la tige, un profil qui varie lorsqu’elle est entraînée en
rotation autour de l’axe de la tige.
[0031] Cette brosse peut notamment permettre d’ob-
tenir une bonne prise en charge des cils et peut permettre
également d’obtenir un essorage non uniforme, condui-
sant à des zones chargées inégalement en produit.
[0032] Ainsi, l’utilisatrice peut disposer sur la brosse
d’une part d’une quantité plus importante de produit per-
mettant d’ajouter localement sur les cils du produit si cela
s’avère nécessaire lors du maquillage, sans avoir à re-
plonger la brosse dans le récipient, et d’autre part de
poils peu chargés en produit, pouvant avantageusement
être utilisés pour séparer les cils, notamment les petits
cils à l’extrémité de la paupière.
[0033] En partant d’une brosse telle que définie ci-des-
sus, on peut revenir pour les besoins de l’observation à
l’ébauche utilisée pour la fabriquer en redressant entiè-
rement l’âme, c’est-à-dire en la rendant complètement
rectiligne.
[0034] La courbure de l’âme peut être non constante.
[0035] Le fait que la courbure soit non constante sur
la longueur de la brosse signifie que le rayon de courbure
(qui peut être infini) n’est pas le même au moins en deux
points différents le long de la brosse. La brosse peut ainsi
comporter une courbure plus importante du côté de son
extrémité libre que du côté de la tige par exemple, ou
encore comporter une portion rectiligne ou sensiblement
rectiligne et une portion courbe, ce qui est le cas notam-
ment lorsque l’âme de la brosse présente une partie rec-
tiligne engagée dans la tige et que les poils sont suppor-
tés par une partie empoilée curviligne, cette dernière
pouvant être de courbure constante ou non.
[0036] Dans une réalisation particulière, la section
transversale de la brosse peut passer par au moins un
extremum entre ses deux extrémités axiales. Cet extre-
mum peut être un maximum ou un minimum et la section
transversale de la brosse peut notamment passer par un
maximum et par un minimum entre ses deux extrémités
axiales, ce qui est le cas notamment lorsque l’ébauche
à partir de laquelle la brosse est réalisée présente une
forme générale de poisson.
[0037] Dans une réalisation particulière, l’ébauche
peut présenter une surface enveloppe ayant une forme
symétrique de révolution.
[0038] L’ébauche servant à réaliser la brosse peut en-
core ne pas présenter une surface enveloppe ayant une
forme symétrique de révolution mais simplement une sy-
métrie axiale par rapport à l’axe de l’âme, par exemple.
[0039] La section transversale de la surface enveloppe
de l’ébauche peut présenter une forme variant, sur au
moins une partie de la longueur de la brosse, par exemple
sur plus du tiers de sa longueur, de manière homothéti-
que. Autrement dit, si l’on compare deux sections trans-
versales de la brosse prises en deux endroits différents
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de la longueur de celle-ci, l’une des sections est un agran-
dissement de l’autre, c’est-à-dire que le rapport des di-
mensions d’une section à l’autre est constant quelle que
soit l’orientation autour de l’axe de l’âme.
[0040] Pour réaliser la brosse, l’âme de l’ébauche peut
être cintrée au moins autour d’un axe s’étendant hors du
plan médian de l’ébauche. Un bord de l’ébauche qui est
rendu plus rectiligne du fait de la courbure donnée à l’âme
peut se situer dans la partie distale ou proximale de la
brosse, c’est-à-dire dans la première ou la deuxième moi-
tié de la longueur de la brosse à partir de son extrémité
libre. Le bord non rectiligne précité de l’ébauche peut se
situer sensiblement dans le premier ou le dernier tiers
de la brosse, à partir de son extrémité libre. Ce bord non
rectiligne peut être concave vers l’extérieur ou, en va-
riante, convexe vers l’extérieur. Lorsque le bord non rec-
tiligne est concave vers l’extérieur, il peut se situer par
exemple sensiblement dans le dernier tiers de la brosse.
C’est le cas notamment lorsque l’ébauche présente une
forme générale de poisson. Lorsque le bord non rectili-
gne est convexe vers l’extérieur, il peut se situer par
exemple dans le premier tiers de la brosse. Cela peut
être le cas notamment lorsque l’ébauche présente une
forme générale d’obus ou de bouée.
[0041] Dans une réalisation particulière, le bord non
rectiligne de l’ébauche est défini au moins partiellement
par une partie d’extrémité distale de forme ogivale de la
brosse, le corps de la brosse présentant une forme tron-
conique avec une section transversale diminuant depuis
cette partie d’extrémité distale, sur au moins une partie
de la longueur de la brosse, en direction de la tige à
laquelle se raccorde l’âme.
[0042] Dans une autre réalisation particulière, le bord
non rectiligne de l’ébauche est défini par la zone envi-
ronnant la jonction entre une partie d’extrémité distale
de la brosse, de forme tronconique, convergeant vers
l’extrémité libre de la brosse et le corps de la brosse,
également de forme tronconique, convergeant vers la
tige à laquelle se raccorde l’âme.
[0043] Dans une autre réalisation particulière, l’ébau-
che ayant la forme générale d’un poisson, le bord non
rectiligne de l’ébauche est défini par la zone environnant
la jonction entre la partie d’extrémité proximale formant
la queue du poisson et le corps du poisson.
[0044] Dans une autre réalisation particulière, la bros-
se étant réalisée à partir d’une ébauche ayant la forme
d’un diabolo, le bord non rectiligne de l’ébauche est défini
par l’angle rentrant, à la jonction des deux troncs de cône.
[0045] Dans une autre réalisation particulière, l’ébau-
che ayant la forme d’un ballon de rugby comportant au
moins une facette ou encoche, le bord non rectiligne est
défini par l’encoche ou se situe dans le voisinage d’une
extrémité de l’encoche ou de la facette.
[0046] Le bord non rectiligne de l’ébauche peut avan-
tageusement être déformé, suite à la courbure donnée
à l’âme, de manière à se situer au moins partiellement
et sensiblement dans l’axe du bord adjacent du corps de
la brosse, lorsque cette dernière est observée dans une

direction perpendiculaire à l’axe de la tige.
[0047] L’âme peut être une âme torsadée, à pas à gau-
che ou à droite, notamment à pas à gauche comme décrit
dans la demande de brevet français FR-A-2 701 198.
Dans une brosse à pas à gauche, les branches de l’âme
sont torsadées en tournant à gauche pour former des
spires qui, vues suivant l’axe de l’âme depuis l’extrémité
fixée dans la tige, tournent dans le sens horaire quand
on progresse de la tige vers l’extrémité libre de la brosse.
[0048] L’âme est avantageusement incurvée, lorsque
la brosse est à pas à gauche, de manière à diminuer
l’inclinaison des nappes hélicoïdales formées par les
poils par rapport à l’axe de la tige au fur et à mesure que
l’on s’éloigne de la tige, ce qui permet d’améliorer la sé-
paration des cils aux extrémités de la paupière, en aug-
mentant l’angle entre les cils et lesdites nappes.
[0049] On peut également jouer sur la courbure don-
née à l’âme, lorsque cette dernière est à pas à droite, de
façon à orienter les poils dans une direction souhaitée.
[0050] L’âme peut être réalisée autrement que par tor-
sion de deux branches d’un fil métallique, les poils pou-
vant être implantés ou moulés sur d’autres supports.
[0051] Les poils peuvent être naturels ou synthétiques,
et leurs extrémités peuvent subir tout type de traitement
connu, afin par exemple de former des têtes arrondies
ou des fourches.
[0052] La brosse peut comporter des poils de différen-
tes longueurs, notamment des poils courts contenus
dans le volume délimité par la surface enveloppe définie
par les extrémités libres des poils de grande dimension.
[0053] La brosse peut comporter un mélange de poils.
[0054] Les poils utilisés peuvent être de toute nature,
notamment être des poils creux, à rainure capillaire, plats
ou vrillés, ou encore à zone de déformation préférentielle.
[0055] On peut encore utiliser une brosse, qui peut
avoir une forme quelconque et dont l’âme n’est pas in-
curvée autour d’un seul axe. En particulier, l’âme peut
être incurvée autour de deux axes non parallèles entre
eux. Dans ce cas, l’axe de l’âme n’est pas contenu tout
entier dans un seul plan de courbure. Les axes autour
desquels l’âme est incurvée peuvent s’étendre dans des
directions perpendiculaires ou non, et être sécants ou
non.
[0056] La tige de l’applicateur peut être munie d’une
brosse fabriquée selon un procédé comprenant les éta-
pes suivantes :

- réaliser une ébauche à âme rectiligne, notamment
ayant une section transversale variant de manière
non monotone d’une première extrémité de la brosse
à une deuxième extrémité, l’ébauche ayant une sur-
face enveloppe non symétrique par rapport à un plan
médian perpendiculaire à l’âme,

- incurver l’âme de manière à ce que la première ex-
trémité de la brosse ne soit pas alignée avec l’axe
de la partie rectiligne de l’âme adjacente à la deuxiè-
me extrémité, et à ce que l’angle formé entre l’axe
de la partie rectiligne de l’âme et l’axe en tout point

5 6 



EP 1 369 056 B1

5

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55

de la partie incurvée de l’âme soit inférieur à 90°.

[0057] Dans une mise en oeuvre particulière, ce pro-
cédé comporte les étapes suivantes :

- réaliser une ébauche à âme rectiligne ayant une sec-
tion transversale non constante, et sur au moins une
partie de la longueur de l’ébauche, un bord non rec-
tiligne lorsque l’ébauche est observée de profil dans
une direction perpendiculaire à l’âme,

- incurver l’âme de manière à diminuer la courbure
dudit bord non rectiligne de l’ébauche, lorsque la
brosse est observée dans la même direction que pré-
cédemment.

[0058] L’ébauche peut être symétrique de révolution
ou non et présenter par exemple une forme générale
d’obus, de bouée, de poisson, de diabolo ou de ballon
de rugby.
[0059] Au moins une facette ou encoche peut être réa-
lisée sur l’ébauche avant d’incurver l’âme. On peut réa-
liser au moins trois telles facettes ou encoches, afin de
donner à la brosse, en section transversale et sur au
moins une partie de sa longueur, une forme générale
triangulaire.
[0060] On peut, par exemple, donner le maximum de
courbure à l’âme au niveau de la partie renflée de l’ébau-
che lorsque cette dernière présente une forme générale
d’obus ou de bouée, afin de relever la partie d’extrémité
distale de l’ébauche, avec pour effet de redresser un bord
supérieur non rectiligne de la partie renflée de l’ébauche
et d’accentuer la courbure de son bord inférieur diamé-
tralement opposé.
[0061] On peut encore, par exemple, donner le maxi-
mum de courbure à l’âme au niveau de la partie la plus
étroite de l’ébauche lorsque cette dernière présente une
forme générale de poisson ou de diabolo, afin de relever
la partie d’extrémité proximale de l’ébauche, avec pour
effet de creuser davantage le bord supérieur concave
vers le haut de l’ébauche et aplanir son bord inférieur,
diamétralement opposé, concave vers le bas.
[0062] La courbure donnée à l’âme peut, d’une maniè-
re générale, avoir pour effet par exemple de repousser
une face de forme convexe ou concave de la brosse pour
la rendre sensiblement rectiligne, notamment sensible-
ment parallèle à l’axe de la tige.
[0063] Lorsque la courbure donnée à l’âme a pour effet
de redresser une face concave ou convexe afin de la
rendre sensiblement rectiligne, cette courbure peut s’ef-
fectuer autour d’un axe contenu dans un plan médian
pour ladite face.
[0064] L’ébauche peut être à pas à gauche.
[0065] La tige de l’applicateur peut être munie d’une
brosse, dont la forme peut être quelconque et dont la
portion empoilée présente une extrémité libre qui n’est
pas alignée avec l’axe longitudinal de l’extrémité de la
tige adjacente à la brosse ni avec l’axe longitudinal de
l’organe de préhension, lorsque l’inclinaison de la tige,

relativement à l’organe de préhension, est nulle.
[0066] L’âme de la portion empoilée peut être incurvée
de telle sorte qu’une ligne tangente à l’âme en un point
quelconque de l’âme ne soit pas perpendiculaire à l’axe
longitudinal de l’extrémité de la tige adjacente à la brosse.
[0067] Selon un autre aspect de l’invention, les poils
de la portion empoilée peuvent avoir des extrémités dé-
finissant une surface enveloppe ayant une section trans-
versale qui varie sur une partie au moins de sa longueur,
la surface enveloppe étant non symétrique par rapport à
un plan médian de la surface enveloppe, perpendiculaire
à l’âme. L’âme peut le cas échéant être incurvée autour
de deux axes non parallèles entre eux, comme indiqué
plus haut.
[0068] Une telle brosse permet d’obtenir un charge-
ment en produit des poils inhomogène grâce au fait qu’au
moins certaines parties de la brosse sont désaxées par
rapport à l’axe de la tige et donc par rapport à l’axe de
l’essoreur.
[0069] Les axes autour desquels l’âme est incurvée
peuvent s’étendre dans des directions perpendiculaires,
et être sécants ou non. Ils peuvent appartenir à des plans
de symétrie pour certaines portions de la brosse.
[0070] La brosse peut être réalisée par cintrage de
l’âme d’une ébauche de surface enveloppe symétrique
de révolution sur une partie au moins de sa longueur, de
manière à changer sur cette partie la géométrie de ladite
surface enveloppe.
[0071] La brosse peut également être réalisée à partir
d’une ébauche sur laquelle on a taillé une ou plusieurs
encoches et/ou une ou plusieurs facettes, ces dernières
pouvant être sensiblement planes, être parallèles à l’âme
rectiligne de l’ébauche ou faire un angle avec celle-ci.
[0072] Un autre type de brosse pouvant avantageuse-
ment être utilisé avec une tige d’inclinaison variable peut
comporter une âme courbe, sur laquelle se raccordent
les poils, cette brosse présentant une section transver-
sale qui varie sur au moins une portion de la longueur
de la brosse de manière non homothétique, cette section
étant, en au moins un point de l’âme, non symétrique par
rapport à un plan perpendiculaire au plan de courbure
de l’âme en ce point.
[0073] La brosse peut présenter au moins trois faces
latérales ayant des formes différentes les unes des
autres.
[0074] La brosse peut présenter au moins deux faces
latérales planes.
[0075] Lorsque l’élément d’application est une brosse,
celle-ci peut être réalisée à partir d’une ébauche, pré-
sentant une forme générale d’obus, de cacahouète, de
bouée, de poisson, de diabolo ou de ballon de rugby.
[0076] On peut utiliser par exemple une brosse, con-
nectée à une extrémité de la tige, cette extrémité de la
tige ayant un axe longitudinal, dont l’extrémité libre est
non alignée avec l’axe longitudinal de la tige. Au moins
une partie de l’âme est courbée de telle manière qu’une
tangente à l’âme en tout point de l’âme soit non perpen-
diculaire à l’axe longitudinal de la portion d’extrémité de
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la tige. La brosse comprenant des poils, les extrémités
des poils peuvent définir une surface enveloppe ayant
une section transversale qui varie le long d’au moins une
partie de la longueur de l’âme, cette surface enveloppe
étant non symétrique par rapport à un plan médian, le
plan médian étant orienté perpendiculairement à l’âme.
[0077] La brosse peut comprendre une âme courbée
sur au moins une portion de sa longueur de telle manière
qu’un axe de l’âme définisse une courbe dans un plan
de courbure, une pluralité de poils définissant une section
transversale de la brosse qui varie sur au moins une par-
tie de la longueur de l’âme de manière non géométrique-
ment symétrique. La section transversale de la brosse
peut, en au moins un point de l’âme, être sensiblement
non symétrique par rapport à un plan perpendiculaire au
plan de courbure et l’âme peut passer par le centre de
la section transversale de la brosse en au moins un en-
droit de sa longueur.
[0078] En variante, la brosse peut comprendre une
âme courbée sur au moins une portion de sa longueur
de telle manière que l’axe de l’âme définit une courbe
dans un plan de courbure, la courbe ayant un côté con-
vexe et un côté concave. Les poils définissent une sec-
tion transversale de la brosse qui varie sur au moins une
partie de la longueur de l’âme de manière non homothé-
tique, la section transversale de la brosse étant en au
moins une position le long de l’âme sensiblement non
symétrique par rapport à un plan perpendiculaire au plan
de courbure. Dans le plan de courbure, la distance depuis
le côté convexe de la courbe vers la surface enveloppe
peut varier le long d’au moins une portion de la longueur
de l’âme.
[0079] La brosse peut comprendre une âme courbée
sur au moins une partie de sa longueur de telle manière
qu’un axe de l’âme définisse une courbe dans un plan
de courbure et une pluralité de poils s’étendant à partir
de l’âme, les poils définissant une section transversale
de la brosse qui varie sur au moins une portion de la
longueur de l’âme de manière non homothétique. La sec-
tion transversale de la brosse en au moins une position
le long de l’âme peut être sensiblement non symétrique
par rapport à un plan perpendiculaire au plan de courbure
et quand l’âme est droite, les extrémités des poils défi-
nissent au moins une encoche ayant une largeur maxi-
male située entre les extrémités de l’encoche, ces extré-
mités étant espacées les unes des autres le long de la
longueur de la brosse.
[0080] La brosse peut encore comprendre une âme
courbée sur au moins une portion de sa longueur de telle
manière qu’un axe de l’âme définisse une courbe dans
un plan de courbure, et une pluralité de poils s’étendant
depuis l’âme, les poils définissant une section transver-
sale de la brosse qui varie sur au moins une portion de
la longueur de l’âme de manière non homothétique. La
section transversale de la brosse en au moins une posi-
tion le long de l’âme peut être sensiblement non symé-
trique par rapport à un plan perpendiculaire au plan de
courbure et quand l’âme est droite, les extrémités des

poils définissent au moins une encoche, cette encoche
étant concave en au moins un plan coupant l’encoche.
[0081] La brosse peut encore comprendre une âme
courbée le long d’au moins une portion de sa longueur
de telle manière qu’un axe de l’âme définisse une courbe
dans un plan de courbure, la courbe ayant un côté con-
vexe et un côté concave. Une pluralité de poils s’étendent
depuis l’âme, les poils ayant des extrémités définissant
une surface enveloppe de la brosse. Les poils définissent
également une section transversale de la brosse qui va-
rie sur au moins une portion de la longueur de l’âme de
manière non homothétique. La section transversale de
la brosse en au moins une position le long de l’âme peut
être sensiblement non symétrique par rapport à un plan
perpendiculaire au plan de courbure, et la surface enve-
loppe sur le côté convexe de la courbe peut définir une
surface sensiblement plane le long d’au moins une por-
tion de la longueur de la brosse, cette surface sensible-
ment plane étant sécante au plan de courbure.
[0082] La brosse peut encore comprendre une âme
courbée le long d’au moins une portion de sa longueur
de telle manière qu’un axe de l’âme définisse une courbe
dans un plan de courbure, la courbe ayant un côté con-
vexe et un côté concave. Une pluralité de poils sont con-
nectés à l’âme, les poils ayant des extrémités définissant
une surface enveloppe de la brosse. Les poils définissent
une section transversale de la brosse qui varie sur au
moins une portion de la longueur de l’âme de manière
non homothétique. La section transversale de la brosse
en au moins une position le long de l’âme est sensible-
ment non symétrique par rapport à un plan perpendicu-
laire au plan de courbure. Dans le plan de courbure, la
surface enveloppe du côté convexe de la courbe peut
définir une portion sensiblement rectiligne le long d’au
moins une portion de la longueur de la brosse.
[0083] La brosse peut encore comprendre une âme
courbée le long d’au moins une portion de sa longueur
de telle manière qu’un axe de l’âme définisse une courbe
dans un plan de courbure. Une pluralité de poils sont
connectés à l’âme. Les poils définissent une section
transversale de la brosse qui varie sur au moins une por-
tion de la longueur de l’âme de manière non homothéti-
que. La section transversale de la brosse en au moins
une position le long de l’âme peut être sensiblement non
symétrique par rapport à un plan perpendiculaire au plan
de courbure. La tige ayant une extrémité reliée à l’âme,
cette extrémité définissant un axe, l’extrémité libre de la
brosse peut être non alignée avec l’axe de l’extrémité de
la tige.
[0084] La brosse peut encore comprendre une âme
courbée sur au moins une partie de sa longueur de telle
manière qu’un axe de l’âme définisse une courbe dans
un plan de courbure. Une pluralité de poils s’étendant à
partir de l’âme, les poils définissant une section trans-
versale de la brosse qui varie sur au moins une portion
de la longueur de l’âme de manière non homothétique.
La section transversale de la brosse en au moins une
position le long de l’âme peut être sensiblement non sy-
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métrique par rapport à un plan perpendiculaire au plan
de courbure et sur au moins une portion de la longueur
de la brosse, la section transversale de la brosse peut
avoir une largeur variable, la largeur passant par l’âme
étant perpendiculaire au plan de courbure.

Applicateur avec portion manoeuvrable

[0085] L’applicateur peut comporter, dans un exemple
de mise en oeuvre de l’invention, une portion manoeu-
vrable permettant de modifier l’orientation de la tige par
rapport à l’organe de préhension, cette portion manoeu-
vrable s’étendant au moins partiellement entre l’articula-
tion et une deuxième extrémité de la tige, opposée à la
première.
[0086] Une telle portion manoeuvrable peut permettre
de modifier l’orientation de l’élément d’application relati-
vement à l’organe de préhension durant l’utilisation.
[0087] La portion manoeuvrable, l’articulation et l’or-
gane de préhension peuvent être configurés de telle sor-
te que l’utilisateur puisse modifier d’une main l’orientation
de la tige en agissant avec un doigt sur la portion ma-
noeuvrable, alors que l’applicateur n’est pas en place sur
un récipient.
[0088] L’organe de préhension peut comporter un
corps traversé à une extrémité par la portion manoeu-
vrable. Le corps peut comporter, à cette extrémité, une
paroi d’extrémité pourvue d’une ouverture traversée par
la portion manoeuvrable. Cette paroi d’extrémité peut
présenter une forme généralement convexe vers l’exté-
rieur.
[0089] L’ouverture précitée peut comporter au moins
une fente, laquelle peut servir à guider le mouvement de
la portion manoeuvrable. Cette fente peut se prolonger,
le cas échéant, sur au moins une partie de la surface
latérale de l’organe de préhension. L’ouverture peut par
exemple comporter au moins deux fentes, les axes lon-
gitudinaux de ces deux fentes pouvant être sensiblement
perpendiculaires entre eux, par exemple. La ou les fentes
peuvent comporter des bords définissant, par exemple
grâce à au moins un bossage, au moins un point dur lors
du déplacement de la portion manoeuvrable. Le point
dur peut faciliter, le cas échéant, le maintien de la portion
manoeuvrable dans une position prédéterminée.
[0090] L’applicateur, par exemple la paroi d’extrémité,
peut comporter au moins un repère, par exemple des
graduations, permettant à l’utilisateur de repérer plus fa-
cilement l’orientation de la tige relativement à l’organe
de préhension.
[0091] La portion manoeuvrable peut comporter un ca-
che configuré pour venir au moins partiellement en re-
couvrement de l’organe de préhension. Ce cache peut
présenter, par exemple, une face généralement concave
vers l’organe de préhension.
[0092] La portion manoeuvrable peut être recouverte
au moins partiellement par un fourreau, comportant par
exemple au moins une région flexible. Cette région flexi-
ble peut notamment comporter un soufflet.

[0093] La portion manoeuvrable peut être recouverte
entièrement par le fourreau.
[0094] Le fourreau peut être entièrement flexible, étant
réalisé par exemple dans un élastomère, par exemple
butyle nitrile, EPDM, silicone ou latex, cette liste n’étant
pas limitative.
[0095] Le fourreau peut être rapporté sur l’organe de
préhension ou, en variante, réalisé d’une seule pièce par
moulage avec l’organe de préhension, par exemple par
surinjection.
[0096] Le fourreau peut avoir une forme extérieure
ayant une symétrique axiale et présenter, par exemple,
sur au moins une partie de sa longueur, une section
transversale circulaire.
[0097] Le fourreau peut présenter une forme extérieu-
re privilégiant sa déformabilité dans une ou plusieurs di-
rections. Le fourreau peut ainsi présenter, par exemple,
sur au moins une partie de sa longueur une section trans-
versale oblongue.
[0098] Le fourreau peut comporter une paroi qui peut
être plus ou moins épaisse. Le fourreau peut par exemple
avoir une paroi dont l’épaisseur, au moins par endroits,
est de l’ordre de grandeur de celle d’une paroi de l’organe
de préhension.
[0099] Le fourreau peut également avoir une paroi re-
lativement épaisse, notamment lorsqu’il est réalisé dans
un matériau alvéolaire.
[0100] Le fourreau peut comporter, par exemple, un
bloc d’une mousse, pourvu d’un évidement ou d’au moins
une fente dans laquelle est engagée la tige à sa deuxiè-
me extrémité. Un tel bloc peut être par exemple fixé par
soudure ou collage à une extrémité du corps de l’organe
de préhension.
[0101] Le fourreau peut contribuer à l’étanchéité de la
fermeture d’un récipient sur lequel l’applicateur est rap-
porté en l’absence d’utilisation.

L’articulation

[0102] L’articulation peut être disposée à l’intérieur de
l’organe de préhension.
[0103] Le fait de disposer l’articulation à l’intérieur de
l’organe de préhension peut rendre l’applicateur plus
compact et faciliter sa prise en main.
[0104] L’articulation peut être configurée pour empê-
cher un déplacement axial et/ou latéral sensible de la
tige relativement à l’organe de préhension.
[0105] L’absence, au niveau de l’articulation, de dé-
placement axial, c’est-à-dire dans la direction de l’axe
longitudinal de l’organe de préhension, et/ou latéral,
c’est-à-dire perpendiculairement à l’axe longitudinal de
l’organe de préhension, de la tige relativement à l’organe
de préhension peut permettre à l’utilisateur de position-
ner précisément l’élément d’application à l’endroit où le
produit doit être appliqué.
[0106] L’articulation peut comporter un frein pour frei-
ner le mouvement de la tige par rapport à l’organe de
préhension. Le frein peut exercer une action de freinage
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quelle que soit la position de la tige relativement à l’or-
gane de préhension. Le frein peut aussi, en variante,
n’exercer une action de freinage que dans au moins une
position prédéterminée de la tige relativement à l’organe
de préhension.
[0107] L’articulation peut être réalisée de diverses ma-
nières, et permettre par exemple un déplacement de la
tige autour d’un axe géométrique, de deux axes géomé-
triques ou d’une infinité d’axes géométriques.
[0108] L’articulation peut par exemple comporter une
rotule, laquelle peut avoir un siège rigide ou souple. Un
siège rigide peut permettre d’obtenir, éventuellement,
une meilleure étanchéité de la fermeture du récipient grâ-
ce à un meilleur contact entre un organe d’étanchéité de
la tige et le récipient, par exemple.
[0109] L’articulation peut, en variante, comporter une
broche, par exemple métallique, autour de laquelle peut
pivoter la tige. La tige peut aussi comporter une partie
cylindrique servant de pivot.
[0110] L’articulation peut encore comporter au moins
une paroi flexible, par exemple un disque, traversée par
la tige, cette paroi s’étendant entre la tige et l’organe de
préhension. Dans un exemple de mise en oeuvre, l’arti-
culation comporte au moins un bloc d’un matériau élas-
tiquement déformable, par exemple une mousse, traver-
sé par la tige.
[0111] L’applicateur peut être configuré de telle ma-
nière que la tige conserve l’orientation que lui donne l’uti-
lisateur une fois que ce dernier relâche la portion ma-
noeuvrable.
[0112] L’applicateur peut aussi comporter un organe
de rappel élastique propre à ramener la tige dans une
orientation prédéterminée, lorsque l’utilisateur la relâche,
par exemple pour aligner son axe avec celui de l’organe
de préhension. Cet organe de rappel peut être constitué
par exemple par un élément constitutif de l’articulation.
L’organe de rappel peut être constitué par un fourreau
tel que précité.

Autres éléments d’application

[0113] L’élément d’application peut comporter un pei-
gne configuré pour appliquer un produit sur les fibres
kératiniques, par exemple les cils ou les sourcils.
[0114] L’élément d’application peut comporter une
brosse réalisée par injection de matière plastique avec
des crans.
[0115] L’élément d’application peut, dans une variante
de réalisation, comporter un pinceau, notamment un pin-
ceau pour appliquer un vernis à ongles. Dans ce cas, la
tige peut comporter un coude, par exemple.
[0116] L’élément d’application peut encore comporter
une mousse, une éponge, un feutre ou un embout floqué,
étant configuré par exemple pour appliquer un produit
sur les lèvres ou les paupières.
[0117] L’élément d’application peut être apte à retenir
du produit par capillarité.
[0118] L’élément d’application peut présenter un axe

rectiligne ou courbe.
[0119] L’élément d’application peut être floqué.

Dispositif de conditionnement et d’application

[0120] L’invention a encore pour objet un dispositif de
conditionnement et d’application d’un produit cosméti-
que, comportant un récipient contenant le produit et un
applicateur tel que défini plus haut.
[0121] L’applicateur peut être configuré pour fermer le
récipient.
[0122] Le récipient peut comporter un essoreur. L’es-
soreur peut permettre de ramener la tige dans une posi-
tion d’inclinaison nulle lorsque l’applicateur est ramené
sur le récipient.
[0123] Le récipient et l’applicateur peuvent être confi-
gurés de telle manière que la tige de l’applicateur soit
empêchée de pivoter relativement au récipient lorsque
l’applicateur est en place sur celui-ci.
[0124] Une fermeture étanche du récipient peut être
obtenue par des moyens d’étanchéité situés au-dessus
de l’articulation, autour de l’articulation ou en dessous
de l’articulation, lorsque l’on se déplace selon l’axe de la
tige.

Procédé d’application

[0125] L’invention a encore pour objet un procédé pour
l’application d’un produit cosmétique sur une partie du
corps ou du visage, notamment sur les cils ou les sourcils,
caractérisé par le fait qu’il comporte les étapes
suivantes :

- charger un élément d’application, qui peut être quel-
conque, avec le produit, l’élément d’application étant
présent à une extrémité d’une tige reliée de manière
articulée à un organe de préhension ayant un axe,

- modifier l’orientation de la tige par rapport à l’organe
de préhension.

[0126] Dans le cas où l’élément d’application est con-
figuré pour appliquer un produit sur les fibres kératini-
ques, par exemple les cils et/ou les sourcils, le procédé
peut comporter les étapes suivantes :

- maquiller les fibres kératiniques avec par exemple
la tige sensiblement horizontale et avec une premiè-
re inclinaison de la tige relativement à l’organe de
préhension, cette première inclinaison étant par
exemple nulle, la tige pouvant par exemple être en-
traînée en rotation sur elle-même autour de son axe
et l’élément d’application être constitué par l’une des
brosses telles que définies précédemment,

- maquiller les fibres kératiniques avec la tige sensi-
blement verticale et une deuxième inclinaison de la
tige relativement à l’organe de préhension, différente
de la première, par exemple une inclinaison maxi-
male de la tige relativement à l’organe de préhen-
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sion. Le maquillage peut s’effectuer, lorsque l’élé-
ment d’application est constitué par l’une des bros-
ses telles que définies précédemment, sans entraî-
ner en rotation la tige sur elle-même.

[0127] L’invention pourra être mieux comprise à la lec-
ture de la description détaillée qui va suivre, d’exemples
de mise en oeuvre non limitatifs, et à l’examen du dessin
annexé, sur lequel :

- la figure 1 est une vue schématique, en coupe axiale,
d’un dispositif pour l’application d’un produit sur les
cils ou les sourcils, réalisé conformément à l’inven-
tion,

- la figure 2 représente une variante de réalisation
dans laquelle l’applicateur est pourvu d’une portion
manoeuvrable,

- la figure 3 représente isolément l’applicateur du dis-
positif de la figure 2, après pivotement de la tige re-
lativement à l’organe de préhension,

- la figure 4 illustre l’utilisation de l’applicateur de la
figure 3 pour le maquillage des cils, avec la tige orien-
tée sensiblement verticalement,

- la figure 5 illustre l’utilisation de l’applicateur de la
figure 3 pour le maquillage des cils, avec la tige orien-
tée sensiblement horizontalement,

- les figures 6 à 9 représentent divers exemples
d’ébauches à partir desquelles peuvent être réali-
sées des brosses selon un aspect de l’invention,

- les figures 10 à 13 représentent des brosses obte-
nues respectivement à partir des ébauches repré-
sentées sur les figures 6 à 9,

- la figure 14 représente l’ébauche de la figure 6 sur
laquelle ont été réalisées des facettes,

- la figure 15 est une section transversale selon XV-
XV de la figure 14,

- la figure 16 est une section transversale similaire à
la figure 15 illustrant une variante de réalisation à
encoches,

- la figure 17 représente l’ébauche de la figure 7 sur
laquelle ont été réalisées des facettes,

- la figure 18 est une section transversale selon XVIII-
XVIII de la figure 17,

- la figure 19 représente l’ébauche de la figure 8 sur
laquelle ont été réalisées des facettes,

- la figure 20 est une section transversale selon XX-
XX de la figure 19,

- la figure 21 représente l’ébauche de la figure 9 sur
laquelle ont été réalisées des facettes,

- la figure 22 est une section transversale selon XXII-
XXII de la figure 21,

- la figure 23 représente l’ébauche de la figure 14
après courbure de l’âme,

- la figure 24 représente l’ébauche de la figure 17
après courbure de l’âme,

- la figure 25 représente l’ébauche de la figure 19
après courbure de l’âme,

- la figure 26 représente l’ébauche de la figure 21

après courbure de l’âme,
- la figure 27 représente la brosse de la figure 13,

après avoir fait subir à l’âme une deuxième torsion,
- la figure 28 représente de manière schématique la

brosse de la figure 10, avec l’âme torsadée à gauche,
en cours d’application de produit sur les cils,

- la figure 29 représente différents angles entre une
nappe hélicoïdale, un cil et l’axe de l’âme,

- la figure 30 est une vue analogue à la figure 28, re-
présentant partiellement et isolément une âme tor-
sadée à droite,

- la figure 31 illustre une section transversale à crans,
- la figure 32 représente, de manière schématique,

une brosse ayant une forme générale de diabolo,
avant courbure de l’âme,

- la figure 33 représente de manière schématique une
brosse ayant une forme générale de ballon de rugby,
comportant une encoche, avant courbure de l’âme,

- les figures 34 et 35 illustrent l’utilisation de la brosse
de la figure 11 pour le maquillage des cils,

- la figure 36 illustre la réalisation d’un coude sur l’âme
à proximité de la tige,

- la figure 37 représente une portion d’âme pour illus-
trer un angle formé par la direction de l’âme avec
l’axe de la tige,

- les figures 38 et 39 représentent deux exemples
d’ébauches avec en trait discontinu la courbure don-
née à l’âme,

- la figure 40 représente, de manière schématique, un
exemple de brosse ayant une âme courbe autour
d’au moins deux axes,

- la figure 41 représente une ébauche destinée à la
réalisation d’une brosse conformément à un autre
aspect de l’invention,

- la figure 42 représente l’ébauche de la figure 41,
après courbure de l’âme,

- la figure 43 est une coupe transversale schématique
selon XLIII de la figure 42,

- les figures 44 à 46 représentent différents exemples
d’autres applicateurs,

- les figures 47 et 48 illustrent la possibilité d’utiliser
une tige courbe,

- la figure 48A représente, en coupe transversale, un
élément d’application comportant des crans,

- la figure 49 représente, isolément, un peigne pou-
vant être présent à l’extrémité de la tige d’un appli-
cateur réalisé conformément à l’invention,

- les figures 50 à 52 représentent différents exemples,
parmi d’autres, de réalisation de l’articulation,

- la figure 53 représente partiellement, en vue de côté,
un applicateur conforme à une variante de mise en
oeuvre de l’invention,

- la figure 54 est une vue de face selon la flèche LIV
de la figure 53,

- les figures 55 et 56 sont des vues analogues à la
figure 54, représentant des variantes de réalisation,

- les figures 57 à 64 représentent partiellement
d’autres exemples d’applicateurs,
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- la figure 65 est une section selon LXV de la figure 64,
- les figures 66 à 68 représentent d’autres exemples

d’articulation, et
- la figure 69 illustre la réalisation d’une articulation

avec des crans.

[0128] Le dispositif 1 représenté à la figure 1 est des-
tiné à l’application d’un produit P sur les cils ou les sour-
cils, par exemple du mascara, comporte un applicateur
2 et un récipient 3 contenant le produit P et sur lequel
peut se fixer l’applicateur 2 de manière sensiblement
étanche en l’absence d’utilisation. Le récipient 3 peut
comporter, de manière conventionnelle, un col fileté 4 à
l’intérieur duquel est fixé un essoreur 5, réalisé par exem-
ple en élastomère et pouvant comprendre une lèvre sou-
ple de forme générale conique.
[0129] L’applicateur 2 comporte une tige 6, rectiligne
d’axe X dans l’exemple illustré et un organe de préhen-
sion 7 d’axe Y constituant également un capuchon de
fermeture du récipient 3, étant muni à cet effet d’un file-
tage intérieur 8 configuré pour se visser sur le col 4.
[0130] La tige 6 comporte un organe d’étanchéité 9
configuré pour coopérer avec l’ouverture du récipient 3
lorsque l’applicateur 2 est en place sur celui-ci, comme
on peut le voir sur la figure 1. Cet organe d’étanchéité 9
peut comporter, par exemple, une partie tronconique 9a
munie à son extrémité supérieure d’une collerette 9b con-
figurée pour venir en appui sur le bord supérieur de l’es-
soreur 5. Ce dernier définit à l’intérieur du récipient un
orifice d’essorage 5a qui peut être circulaire lorsque la
portion de la tige à essorer est de section circulaire, étant
adapté au diamètre de celle-ci. En variante, l’organe
d’étanchéité pourrait par exemple ne comporter que la
partie tronconique ou qu’un disque, et comporter par
exemple une jupe d’étanchéité. L’organe d’étanchéité
peut comporter, notamment lorsqu’il comprend un dis-
que, un cordeau d’une matière élastomère.
[0131] L’organe de préhension 7 comporte un corps
généralement tubulaire 14, réalisé par exemple dans une
matière plastique rigide, présentant une forme extérieure
symétrique de révolution d’axe Y dans l’exemple illustré,
ce corps 14 définissant à une extrémité axiale une ouver-
ture 15 permettant son engagement sur le col 4 du réci-
pient 3.
[0132] La tige 6 est reliée de manière articulée à l’or-
gane de préhension 7.
[0133] L’applicateur 2 peut comporter une articulation
qui se présente par exemple sous la forme d’une rotule,
comportant une partie généralement sphérique 10 for-
mée sur la tige 6 et un logement ou siège 11 de forme
correspondante, à l’intérieur de l’organe de préhension
7. Une telle rotule peut éventuellement permettre une
rotation de la tige 6 sur elle-même, autour de son axe X,
relativement à l’organe de préhension 7, et empêcher un
déplacement axial et/ou latéral sensible de la tige 6 au
niveau de l’articulation, relativement à l’organe de pré-
hension 7.
[0134] La partie sphérique 10 comporte, dans l’exem-

ple de la figure 1, un renfoncement 16 destiné à coopérer
avec un bossage 19 correspondant réalisé sur une paroi
12 de l’organe de préhension définissant le logement 11.
Ce bossage 19 est situé sur l’axe Y.
[0135] L’engagement du bossage 19 dans le renfon-
cement 16 peut contribuer à maintenir la tige 6 dans l’axe
de l’organe de préhension 7. Il peut également procurer
à l’utilisateur une sensation tactile ou sonore permettant
de le renseigner sur la position de la tige relativement à
l’organe de préhension.
[0136] La tige est munie, à une extrémité, d’un élément
d’application 20 qui est constitué par exemple par une
brosse à mascara.
[0137] L’élément d’application peut venir ou non en
contact avec le fond du récipient lorsque l’applicateur est
en place.
[0138] Dans l’exemple illustré aux figures 2 à 5, le lo-
gement 11 est défini par une paroi 12 de l’organe de
préhension qui est dépourvue du bossage 19 et se rac-
corde à une extrémité supérieure à un retour 13, dirigé
radialement vers l’intérieur, du corps 14.
[0139] La tige 6 est munie d’une portion manoeuvrable
18 servant à orienter la tige relativement à l’organe de
préhension 7.
[0140] L’angle ii formé entre l’axe X de la tige 6 et l’axe
Y de l’organe de préhension 7 peut être modifié par l’uti-
lisateur.
[0141] Le changement d’orientation de la tige 6 relati-
vement à l’organe de préhension 7, lorsque l’applicateur
comporte une portion manoeuvrable 18, peut se faire
sans saisir la portion de la tige qui est introduite dans le
récipient lorsque l’applicateur est en place sur celui-ci,
donc sans risque pour l’utilisateur de se salir les doigts.
[0142] Par ailleurs, la portion manoeuvrable 18 de la
tige 6 peut permettre à l’utilisateur de visualiser un chan-
gement de direction de l’élément d’application relative-
ment à l’organe de préhension, lors du maquillage.
[0143] Dans les exemples des figures 1 à 5, la brosse
20 présente une âme courbe, la portion proximale 21a
de l’âme 21, adjacente à la tige, se raccordant à cette
dernière sensiblement selon l’axe X de la tige 6 et la
portion distale 21b de l’âme 21 pointant dans une direc-
tion Z formant un angle i avec l’axe X.
[0144] L’angle formé entre la direction Z et l’axe Y de
l’organe de préhension 7 peut correspondre à la valeur
cumulée des angles i et ii, ce qui peut permettre par
exemple d’appliquer le produit sur les cils avec la tige de
l’applicateur orientée vers le haut, comme illustré sur la
figure 4. Sur cette figure, l’applicateur a été représenté
avec une portion manoeuvrable 18 mais les explications
valent également lorsque l’applicateur en est dépourvu.
[0145] Lors du maquillage avec la tige de l’applicateur
orienté vers le haut, l’angle formé entre la tige et l’organe
de préhension peut être relativement élevé, afin d’éloi-
gner l’organe de préhension du visage et faciliter le ma-
quillage.
[0146] Lorsque l’applicateur est utilisé avec la tige sen-
siblement horizontale, l’orientation de la tige peut être
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par exemple sensiblement nulle relativement à l’axe de
l’organe de préhension, comme illustré à la figure 5. La
brosse peut être entraînée en rotation autour de l’axe X
de la tige, par exemple.
[0147] L’applicateur peut être configuré de manière à
ce que la tige conserve l’orientation qui lui est donnée
une fois que la tige, par exemple sa portion manoeuvra-
ble 18, est relâchée.
[0148] En variante et lorsque la tige comporte une por-
tion manoeuvrable 18, l’applicateur peut être configuré
de manière à ramener la tige dans une orientation pré-
déterminée par rapport à l’axe de l’organe de préhension,
une fois la portion manoeuvrable 18 relâchée.
[0149] Lorsque l’applicateur est en place sur le réci-
pient, la coopération de la tige et le cas échéant de l’or-
gane d’étanchéité 9 avec le récipient, par exemple avec
l’organe d’essorage 5, peut avoir pour conséquence
d’empêcher un pivotement sensible de la portion ma-
noeuvrable 18 relativement à l’organe de préhension,
contrairement à ce qui est le cas par exemple du dispositif
décrit dans le brevet français FR 1 395 217.
[0150] Selon un aspect de l’invention, parmi d’autres,
l’applicateur peut comporter une brosse à âme courbe
telle que l’une de celles représentées aux figures 10 à 13.
[0151] On a représenté à la figure 10 une brosse 210.
L’âme 21 de cette brosse 210 est réalisée en torsadant
deux longueurs de fil métallique. Des poils non représen-
tés sont pris entre les spires de l’âme, de manière con-
ventionnelle.
[0152] On n’a représenté sur la figure 10, dans un souci
de clarté, que la surface enveloppe définie par les extré-
mités libres des poils de grande dimension.
[0153] L’âme 21 est fixée à une extrémité à la tige 6
d’axe X. Cette dernière est par exemple réalisée en ma-
tière plastique et l’âme 21 insérée à force dans un loge-
ment situé à l’extrémité de celle-ci.
[0154] Pour réaliser la brosse 210, on part d’une ébau-
che représentée à la figure 6, présentant une surface
enveloppe en forme générale d’obus. Cette surface en-
veloppe est symétrique de révolution autour de l’axe W
de l’âme 21, rectiligne, et non symétrique par rapport à
un plan M médian, coupant l’âme 21 à mi-longueur de la
portion empoilée de l’ébauche.
[0155] La partie renflée de la brosse passe par un dia-
mètre maximum au niveau d’un cercle 214 de plus grand
diamètre.
[0156] La partie d’extrémité distale 215 de la brosse
présente une forme ogivale et le corps 216 de la brosse
une forme tronconique, le diamètre du corps 216 dimi-
nuant en direction de la tige 6 jusqu’à être minimum au
niveau d’un cercle 217 d’extrémité.
[0157] Le bord supérieur de l’ébauche de la figure 6
comporte une première portion rectiligne 218a, s’éten-
dant le long du corps 216 entre les cercles 214 et 217,
et une deuxième portion 218b arrondie, délimitant supé-
rieurement la partie d’extrémité distale 215, en forme de
quart d’ellipse dans l’exemple représenté.
[0158] Les régions des portions 218a et 218b qui en-

vironnent le cercle 214 constituent un bord 218c non rec-
tiligne.
[0159] Pour réaliser la brosse 210, on fait subir à l’âme
21 une torsion autour d’un axe perpendiculaire au plan
de la figure 6, de manière à redresser la partie d’extrémité
distale 215 de l’ébauche, ce qui a pour effet d’aplanir le
bord 218c, lequel devient sensiblement rectiligne et dans
l’axe de la portion 218a, comme on peut le voir sur la
figure 10.
[0160] On remarquera que la brosse 210 n’est pas sy-
métrique de révolution autour de l’axe X de la tige 6. Les
extrémités des poils de la brosse 210 situés du côté du
bord 218c sont davantage excentrées par rapport à l’axe
X de la tige 6 que celles situées diamétralement à l’op-
posé. On obtient ainsi sur la brosse 210, après retrait du
récipient et essorage, une réserve plus importante de
produit au niveau du bord 218d situé sensiblement dans
l’axe X de la tige 6 et un essorage plus vigoureux au
niveau du bord 218c, ce qui facilite le maquillage, en
permettant à l’utilisatrice de déposer localement sur les
cils du produit en cas de besoin, en le prélevant sur la
partie la moins essorée de la brosse, et de séparer les
cils en utilisant les poils les moins chargés en produit.
[0161] La direction Z’ de l’âme, en tout point de sa lon-
gueur, fait avec l’axe X de la tige un angle α qui peut
varier mais qui est inférieur à 90°, comme illustré sur la
figure 37.
[0162] L’âme peut ne pas être recouverte de poils sur
toute la longueur de sa partie s’étendant hors de la tige 6.
[0163] Ainsi, l’âme peut comporter, comme on le voit
sur la figure 10, une portion empoilée curviligne 211 a
sur laquelle se raccordent les poils et qui est séparée de
la tige par une portion rectiligne 211 c, dépourvue de
poils et implantée au moins partiellement dans la tige 6.
L’âme ne présente donc pas une courbure constante. La
portion curviligne 211 a peut présenter une courbure
constante ou non.
[0164] On a représenté à la figure 11 une brosse 220
qui est obtenue à partir de l’ébauche de la figure 7, en
forme de bouée.
[0165] Cette ébauche présente une forme générale
symétrique de révolution autour de l’axe W de l’âme 21,
rectiligne, et une surface enveloppe formée par la réu-
nion de deux troncs de cônes accolés par leur base, la-
quelle constitue un cercle 213 de plus grand diamètre.
[0166] Le bord supérieur de l’ébauche de la figure 7
est formé par la réunion des génératrices 222a et 222b
des troncs de cônes, et la région environnant le cercle
213 de plus grand diamètre constitue un bord non recti-
ligne 222c.
[0167] La surface enveloppe de l’ébauche de la figure
7 est non symétrique par rapport à un plan médian M
coupant l’âme 21 à mi-longueur de l’ébauche.
[0168] Pour réaliser la brosse 220 à partir de l’ébauche
de la figure 7, on donne une courbure à l’âme 21 de
manière à amener les portions 222a et 222b sensible-
ment dans l’alignement l’une de l’autre, ce qui a égale-
ment pour effet d’augmenter la courbure du bord infé-
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rieur, diamétralement à l’opposé.
[0169] L’âme 21 est cintrée par exemple avec un rayon
de courbure constant sur sa portion empoilée autour d’un
axe perpendiculaire au plan de la figure 7, situé du côté
du bord supérieur de l’ébauche. L’âme 21 présente, dans
sa totalité, une courbure non constante, la portion insérée
dans la tige étant rectiligne.
[0170] On remarquera sur la figure 11 que le bord 222c
est devenu sensiblement rectiligne.
[0171] On a représenté à la figure 12 une brosse 230
réalisée à partir de l’ébauche de la figure 8, en forme de
poisson.
[0172] La surface enveloppe de cette ébauche est sy-
métrique de révolution autour de l’axe W de l’âme 21,
rectiligne, et non symétrique par rapport au plan médian
M coupant l’âme 21 à mi-longueur de la portion empoilée
de l’ébauche.
[0173] L’ébauche de la figure 8 comporte un corps 232
dont le diamètre est maximum au niveau d’un cercle 231
de plus grand diamètre. La partie d’extrémité distale 233,
qui s’étend en avant du cercle de plus grand diamètre
231, présente une forme ogivale. La partie d’extrémité
proximale 234 de l’ébauche se raccorde au corps 232
par une partie rétrécie 236. Le bord inférieur 237 de
l’ébauche forme au niveau de cette partie rétrécie 236
un creux concave vers le bas.
[0174] Pour réaliser la brosse 230, on donne une cer-
taine courbure à l’âme 21 de l’ébauche de la figure 8, de
manière à aplanir le bord inférieur 237 et le rendre moins
creusé, voire rectiligne comme dans l’exemple illustré.
[0175] Le bord supérieur 238, diamétralement opposé
à la partie rétrécie 236, prend une courbure plus impor-
tante en raison de la torsion de l’âme 21.
[0176] On voit sur la figure 12 que la portion 232a du
bord inférieur du corps 232, adjacente à la partie rétrécie
236, a été également redressée du fait de la courbure
donnée à l’âme.
[0177] On a représenté à la figure 13 une brosse 240
obtenue à partir de l’ébauche représentée à la figure 9.
La surface enveloppe de cette ébauche présente une
forme générale de poisson, symétrique de révolution
autour de l’axe W de l’âme 21, rectiligne. La partie d’ex-
trémité distale 241 de l’ébauche est de forme tronconi-
que. Le corps 242 de l’ébauche est, dans sa région ad-
jacente au cercle 243 de plus grand diamètre, tronconi-
que. Le corps 242 se raccorde à la partie d’extrémité
proximale 244 de l’ébauche par une partie rétrécie 245.
Le bord inférieur 246 de la partie rétrécie 245 est concave
vers le bas.
[0178] On passe de l’ébauche de la figure 9 à la brosse
240 en donnant une certaine courbure à l’âme 21 de
manière à aplanir le bord inférieur 246 pour le rendre
sinon rectiligne et dans le prolongement d’une généra-
trice 242a du corps 242, du moins sensiblement moins
creusé qu’il ne l’était initialement.
[0179] La courbure donnée à l’âme 21 a pour effet de
creuser davantage le bord supérieur 247 de la partie ré-
trécie 245, diamétralement à l’opposé du bord inférieur

246.
[0180] On peut réaliser sur chacune des ébauches des
figures 6 à 9 une ou plusieurs facettes ou encoches avant
d’incurver l’âme.
[0181] A titre d’exemple, on a représenté sur la figure
14 l’ébauche de la figure 6 sur laquelle on a réalisé trois
facettes 219 sensiblement planes, conférant au corps de
l’ébauche, en section transversale, une forme générale
triangulaire comme représenté sur la figure 15.
[0182] Les facettes 19 sont, dans l’exemple de la figure
14, sensiblement planes, parallèles à l’axe W de l’âme.
[0183] En variante, elles pourraient être remplacées
par des encoches 219’ présentant en section transver-
sale une forme concave vers l’extérieur, comme illustré
à la figure 16, ou par des encoches ayant un profil con-
cave vers l’extérieur lorsque la brosse est observée dans
une direction perpendiculaire à l’axe de la tige, le profil
de l’encoche pouvant être un arc de cercle par exemple.
[0184] On a représenté sur la figure 17 l’ébauche de
la figure 7 sur laquelle on a réalisé trois facettes 229
sensiblement planes, conférant au corps de l’ébauche
une forme générale triangulaire en section transversale,
comme illustré à la figure 18.
[0185] On a représenté sur la figure 19 l’ébauche de
la figure 8 sur laquelle on a réalisé trois facettes 239
sensiblement planes, conférant au corps de l’ébauche
une forme générale triangulaire en section transversale,
comme on peut le voir sur la figure 20.
[0186] On a représenté sur les figures 21 et 22 l’ébau-
che de la figure 9 sur laquelle on a réalisé trois facettes
249 sensiblement planes.
[0187] Alors que dans l’exemple de la figure 19, les
facettes 239 s’étendent uniquement sur le corps de la
brosse, dans l’exemple de la figure 21, les facettes
s’étendent sur toute la longueur de l’ébauche, y compris
sur sa partie d’extrémité proximale.
[0188] On a représenté sur les figures 23 à 26 les bros-
ses respectivement obtenues en faisant subir aux ébau-
ches des figures 14, 17, 19 et 21 la même transformation
que pour passer des ébauches des figures 6 à 9 à celles
des brosses des figures 10 à 13.
[0189] Dans les exemples des figures 23 à 26, le plan
de courbure de l’âme peut être sensiblement perpendi-
culaire à la facette 219, 229, 239 ou 249 qui se situe
diamétralement à l’opposé du bord non rectiligne qui a
été redressé. Le plan de courbure de l’âme 21 peut aussi
être un plan médian de symétrie pour une facette.
[0190] Dans tous les exemples qui viennent d’être dé-
crits, on cintre l’âme 21 autour d’un axe uniquement.
[0191] On peut, sans sortir du cadre de la présente
invention, cintrer l’âme autour de deux axes ou plus, pa-
rallèles ou non, perpendiculaires ou non, sécants ou non.
[0192] A titre d’exemple, on a représenté sur la figure
27 la brosse de la figure 13 à laquelle on a fait subir une
deuxième torsion autour d’un axe de cintrage C parallèle
au plan de la figure 27, c’est-à-dire parallèle au plan de
courbure de la brosse de la figure 13.
[0193] Du fait de cette courbure supplémentaire, l’âme
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21 ne s’étend plus dans un seul plan de courbure, ce qui
peut permettre d’améliorer l’ergonomie de la brosse.
[0194] On peut avoir sur la brosse au moins une sur-
face d’application sensiblement parallèle à la tige, par
exemple.
[0195] Il convient de noter qu’il est particulièrement
avantageux de partir d’une brosse à pas à gauche, com-
me cela va être expliqué en se référant aux figures 28 et
30.
[0196] Sur la figure 28, on a représenté la brosse de
la figure 11 avec une âme torsadée à pas à gauche.
[0197] On a schématisé par des pointillés le trajet des
nappes N définies par les extrémités des poils, ces nap-
pes faisant un angle v avec un plan perpendiculaire à
l’âme.
[0198] On remarquera à l’examen de la figure 29 que
l’angle des nappes N par rapport à l’axe X de la tige 6
diminue lorsque l’on se rapproche de l’extrémité libre de
la brosse, ce qui permet de conserver un angle β relati-
vement important entre les cils H à l’extrémité de la pau-
pière et les nappes N, permettant de bien séparer les cils.
[0199] Bien entendu, l’invention n’est pas limitée à une
âme torsadée à gauche et l’on peut utiliser une âme tor-
sadée à droite, partiellement représentée sur la figure 30.
[0200] On peut réaliser des crans sur une brosse selon
l’invention, comme illustré sur la figure 31. Sur cette fi-
gure, on voit que la brosse a été usinée de manière à
former sur au moins une partie de sa longueur des dé-
crochements 310 à sa surface, à flancs sensiblement
radiaux.
[0201] On a représenté sur la figure 32 une ébauche
320 en forme générale de diabolo, définissant lorsque
observée de côté un bord non rectiligne 321 destiné à
être redressé grâce à la courbure donnée localement à
l’âme, au niveau du plus petit diamètre de la brosse.
[0202] On a représenté sur la figure 33 une ébauche
330 présentant une forme générale de ballon de rugby,
comportant une encoche 331.
[0203] Cette encoche 331, concave, peut être rendue
sensiblement plane par la courbure donnée à l’âme.
[0204] On a illustré sur les figures 34 et 35 l’utilisation
de la brosse de la figure 11 pour le maquillage des cils.
Un côté de la brosse peut servir au maquillage des cils
situés à une extrémité de la paupière tandis que le côté
opposé de la brosse peut servir lors du maquillage des
cils situés à l’extrémité opposée de la paupière.
[0205] On peut courber l’âme 21 d’une brosse telle que
décrite précédemment très près de la tige 6, comme il-
lustré à la figure 36, afin d’en modifier l’ergonomie, si
nécessaire.
[0206] On a représenté sur les figures 38 et 39 deux
ébauches de brosse avant courbure de l’âme et implan-
tation de l’âme dans la tige. On peut voir que l’âme 21
est, pour chacun de ces exemples, entièrement rectiligne
avant implantation dans la tige. On a représenté en traits
discontinus la forme de l’âme après courbure. Dans
l’exemple de la figure 38, l’ébauche présente une surface
enveloppe bi-tronconique autour de l’axe W de l’âme 21.

La longueur totale de la portion 211 a qui porte les poils
est par exemple de l’ordre de 26 mm. Le plus grand dia-
mètre de l’ébauche peut être légèrement supérieur à 7
mm tandis que les diamètres d’extrémité peuvent être
voisins de 4 mm. La longueur totale de l’âme 21 peut
être légèrement supérieure à 35 mm. L’âme 21 peut être
incurvée tout en gardant la portion 211c, adjacente à la
tige, rectiligne, pour donner à la portion 211a un rayon
de courbure voisin de 60 mm. L’extrémité libre de l’âme
peut se trouver désaxée par rapport à l’axe de la partie
rectiligne 211c d’une distance d qui peut être de l’ordre
de 4,5 mm.
[0207] On a représenté sur la figure 39 un autre exem-
ple d’ébauche qui présente, avant courbure de l’âme,
une forme générale de poisson avec une partie avant
380 sensiblement tronconique et un corps 381 symétri-
que de révolution, délimité en coupe longitudinale par
deux bords circulaires opposés 382 et 383, concaves
vers l’extérieur, ayant un rayon de courbure de l’ordre de
52 mm. Le diamètre de la brosse au niveau du plan d’ex-
trémité arrière 385 peut être de l’ordre 7,5 mm et celui
au niveau du plan d’extrémité avant 386 de l’ordre de 5
mm.
[0208] On passe de l’ébauche de la figure 39 à la bros-
se définitive en courbant la portion 211a de l’âme sup-
portant les poils, avec un rayon de courbure qui dans
l’exemple illustré est constant, de l’ordre de 53 mm, l’ex-
trémité de la portion 211a adjacente à la portion 211c
pouvant former un léger angle, comme illustré, avec l’axe
de la portion 211c. La distance d de laquelle se trouve
excentrée l’extrémité libre de l’âme peut être de l’ordre
de 2,4 mm.
[0209] Sur les figures, on a pu exagérer la courbure
de l’âme, afin de faciliter la compréhension de l’exposé.
On ne sort pas du cadre de la présente invention lorsque
la courbure est plus faible, étant adaptée par exemple à
celle de la paupière.
[0210] L’âme peut encore être incurvée en S dans un
même plan de courbure.
[0211] On comprend que les brosses qui viennent
d’être décrites sont capables de subir un essorage inho-
mogène, avec une partie d’extrémité distale désaxée par
rapport à l’axe de la tige. Les brosses peuvent présenter
des faces de formes différentes permettant d’obtenir des
effets multiples.
[0212] Sur la figure 40, on a représenté une brosse
340, dont la forme peut être quelconque et dont la parti-
cularité est d’être incurvée autour de deux axes C1 et C2.
[0213] Les axes C1 et C2 sont non parallèles, étant
perpendiculaires dans l’exemple décrit.
[0214] Bien entendu, on ne sort pas du cadre de la
présente invention que l’axe C2 soit sécant ou non à l’axe
C1 et perpendiculaire ou non à celui-ci.
[0215] Une telle brosse présente l’avantage de per-
mettre de disposer d’une réserve de produit sur une par-
tie de la brosse et d’avoir une partie de la brosse bien
essorée permettant de peigner et de séparer les cils. On
notera par ailleurs que lorsque le produit est appliqué sur
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les cils en imprimant à la brosse un mouvement de rota-
tion autour de l’axe X de la tige 6, il se produit une os-
cillation des poils de la région excentrée correspondant
à l’extrémité distale de la brosse, transversalement à
l’axe X, ce qui peut faciliter leur pénétration entre les cils
et améliorer la prise en charge de ces derniers.
[0216] Sur la figure 42, on a représenté un autre exem-
ple de brosse 350 réalisée à partir de l’ébauche de la
figure 41. Cette ébauche est cylindrique, à âme 21 rec-
tiligne, et s’étend selon un axe W confondu avec l’axe X
de la tige 6. Une encoche 351 a été réalisée dans cette
ébauche.
[0217] Pour réaliser la brosse 350 à partir de l’ébauche
de la figure 41, on donne une courbure à l’âme 21 autour
d’un axe de cintrage perpendiculaire au plan de la figure
41, cet axe étant situé du côté opposé à l’encoche 351,
ce qui a pour effet d’aplanir cette dernière au point de la
transformer en une facette sensiblement plane. La for-
mation d’une telle facette à la place de l’encoche 351
s’accompagne de la formation, du côté opposé à l’enco-
che 351, d’une surface enveloppe 352 concave vers l’ex-
térieur.
[0218] On remarquera à l’examen de la figure 43 que
la brosse présente en section transversale, sur la portion
de l’âme le long de laquelle a été réalisée l’encoche 351
initiale, une section transversale non symétrique par rap-
port à un plan K perpendiculaire au plan de courbure V
de l’âme et contenant l’axe W de cette dernière.
[0219] On peut également partir d’une ébauche com-
portant plusieurs encoches.
[0220] Bien que de nombreux exemples de brosses
aient été donnés, l’invention s’applique également à des
applicateurs munis d’un élément d’application configuré
pour appliquer un produit cosmétique ailleurs que sur les
fibres kératiniques.
[0221] On peut ainsi utiliser des éléments d’application
comportant un embout 30 floqué, destiné par exemple
au maquillage de la paupière, comme illustré à la figure
44, un embout floqué 40 destiné au maquillage des lè-
vres, comme illustré à la figure 45, ou un pinceau 50 pour
l’application de vernis sur les ongles, comme illustré à la
figure 46. On remarquera sur cette figure que la tige de
l’applicateur est coudée, de telle sorte que la tige et le
pinceau 50 ne sont pas entièrement sur une même droite.
[0222] L’applicateur, dont seule une partie a été repré-
sentée sur la figure 47, comporte également une tige
coudée. L’axe de l’élément d’application 51 forme ainsi
un angle non nul avec une partie de la tige. L’élément
d’application 51 peut comporter une mousse par exem-
ple.
[0223] Sur la figure 48, l’axe de l’élément d’application
52 forme un angle non nul avec la tige de l’applicateur.
L’élément d’application 52 est constitué par exemple par
une pointe feutre.
[0224] L’élément d’application peut comporter des
crans, lorsque observé en coupe transversale, comme
on peut le voir sur la figure 48A et être réalisé par injection
de matière plastique.

[0225] On peut encore utiliser un peigne 60, tel que
représenté sur la figure 49. D’autres exemples de pei-
gnes, non limitatifs, sont décrits dans les demandes EP
1169 941, EP 1 070 465, EP 1 070 468, EP 1 070 467
notamment.
[0226] Dans l’exemple des figures 2 à 5, la portion ma-
noeuvrable 18 de la tige 6 est réalisée d’un seul tenant
avec le reste de la tige, par exemple par moulage de
matière plastique.
[0227] On ne sort pas du cadre de la présente invention
lorsque la portion manoeuvrable 18 est constituée par
une pièce rapportée sur le reste de la tige 6, étant par
exemple insérée à une extrémité dans un logement 61
de la partie sphérique 10, comme illustré à la figure 50.
[0228] L’articulation reliant la tige 6 à l’organe de pré-
hension 7 peut être formée au moyen d’une pièce rap-
portée sur le reste de l’organe de préhension 7, comme
illustré à la figure 51. On voit sur cette figure que le lo-
gement 11 est formé dans une pièce 63 fixée par exemple
par encliquetage sur le reste 64 de l’organe de préhen-
sion.
[0229] On peut également voir sur la figure 51 que
l’ouverture de l’organe de préhension 7, par laquelle sort
la portion manoeuvrable 18, peut être délimitée par des
bords 65 divergeant vers l’extérieur.
[0230] La paroi 12 qui définit le logement 11 de la rotule
peut s’étendre, par exemple, au moins partiellement à
l’extérieur de l’organe de préhension 7, comme illustré à
la figure 52.
[0231] La portion manoeuvrable 18 peut être pourvue
d’un cache 66 venant recouvrir au moins partiellement
avec un faible jeu la paroi 12 du logement 11, ce cache
66 pouvant présenter comme dans l’exemple illustré une
face concave 67 dirigée vers la paroi 12.
[0232] L’organe de préhension 7 peut comporter à une
extrémité axiale une paroi d’extrémité 69, comme illustré
à la figure 53, traversée par une ou plusieurs fentes per-
mettant le passage de la portion manoeuvrable 18.
[0233] Dans l’exemple de la figure 54, la paroi d’extré-
mité 69 est traversée par deux fentes 70 et 71, d’axes
respectifs F1 et F2 perpendiculaires entre eux, et dont la
largeur correspond sensiblement au diamètre de la por-
tion manoeuvrable 18, cette dernière pouvant se dépla-
cer dans les fentes lorsque la tige 6 est inclinée relative-
ment à l’organe de préhension 7.
[0234] La présence des fentes 70 et 71 peut permettre
de limiter les possibilités de déplacement de la tige 6
relativement à l’organe de préhension 7 selon les direc-
tions des axes F1 et F2.
[0235] La paroi d’extrémité 69 présente, dans l’exem-
ple illustré, une forme généralement convexe vers l’ex-
térieur. Au moins l’une des fentes précitées, par exemple
les deux fentes 70 et 71, peut comporter, comme illustré
sur la figure 55, au moins un bossage 73, par exemple
deux bossages 73 se faisant face, afin de créer un point
dur au franchissement par la portion manoeuvrable 18,
ce qui peut permettre de participer au maintien de la por-
tion manoeuvrable 18 dans une position prédéterminée,
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par exemple en butée contre une extrémité axiale de
l’une des fentes.
[0236] Dans l’exemple de la figure 55, l’utilisateur peut
ainsi amener la portion manoeuvrable 18 dans l’une des
cinq positions prédéfinies, à savoir une position centrale
dans laquelle la portion 18 est à l’intersection des fentes
70 et 71 et l’inclinaison de la tige 6 relativement à l’axe
Y sensiblement nulle, et quatre positions extrêmes dans
chacune desquelles la portion manoeuvrable 18 vient en
butée contre une extrémité axiale de la fente correspon-
dante. Le passage de la position centrale à l’une des
positions extrêmes s’effectue avec franchissement d’un
point dur lié à la présence des bossages 73.
[0237] Si l’on souhaite par exemple que la tige 6 ne
puisse pivoter qu’autour d’un axe géométrique seule-
ment, l’organe de préhension 7 peut ne comporter qu’une
seule fente 70, comme illustré sur la figure 56.
[0238] Lorsque la tige ne pivote que dans un plan, l’élé-
ment d’application peut présenter un axe longitudinal
courbe qui s’étend dans ce plan.
[0239] L’organe de préhension peut comporter au
moins un repère 77 permettant à l’utilisateur de repérer
la position de la portion manoeuvrable 18 relativement à
l’organe de préhension. L’organe de préhension peut
comporter par exemple une pluralité de graduations.
[0240] La portion manoeuvrable 18 peut être recou-
verte par un fourreau, lequel peut être réalisé de diverses
manières. Le fourreau peut contribuer, par exemple, à
l’étanchéité du récipient.
[0241] On a représenté à la figure 57 un fourreau 80
réalisé par surmoulage d’un élastomère sur une partie
81 du corps de l’organe de préhension 7.
[0242] Le fourreau peut être réalisé par exemple avec
des plis 82, comme illustré à la figure 58, les plis 82 cons-
tituant par exemple un soufflet lui conférant une flexibilité
dans toutes les directions, pour permettre de manoeuvrer
la tige 6.
[0243] Dans les exemples des figures 57 et 58, le four-
reau présente une forme extérieure généralement symé-
trique de révolution autour de l’axe Y de l’organe de pré-
hension 7, mais on ne sort pas du cadre de la présente
invention en donnant au fourreau une forme non symé-
trique de révolution, dans le but éventuellement de définir
une ou plusieurs directions privilégiées de déplacement
de la portion manoeuvrable.
[0244] A titre d’illustration, on a représenté à la figure
59 un fourreau 90 présentant deux surfaces opposées
91 sensiblement planes, sur lesquelles l’utilisateur peut
appuyer pour modifier l’inclinaison de la tige 6 relative-
ment à l’organe de préhension 7.
[0245] L’une de ces surfaces 91 peut éventuellement
comporter une inscription 92 pour inciter l’utilisateur à
appuyer dessus.
[0246] On peut donner au fourreau, comme c’est le
cas de celui représenté à la figure 59, une forme permet-
tant de limiter le déplacement angulaire de la tige 6 autour
d’un axe géométrique seulement.
[0247] Dans l’exemple de la figure 59, la souplesse du

fourreau 90 dans la direction D sensiblement perpendi-
culaire aux surfaces 91 favorise le pivotement de la tige
autour d’un axe géométrique L sensiblement parallèle
aux surfaces 91, tandis que la rigidité plus grande du
fourreau 90 dans la direction de l’axe L tend à empêcher
un pivotement de la tige autour d’un axe perpendiculaire
à l’axe L.
[0248] Le logement de la rotule peut être formé par
une paroi réalisée d’un seul tenant par moulage de ma-
tière avec le fourreau, afin par exemple de freiner les
déplacements de la tige en générant une friction plus
importante.
[0249] A titre d’exemple, on a représenté à la figure 60
un fourreau 100 comportant une partie de base 94, fixée
par encliquetage sur un retour 95 de l’organe de préhen-
sion. La partie de base 94 définit le logement 11 dans
lequel est contenue la partie sphérique 10 de la tige 6.
[0250] Le fourreau engagé sur la portion manoeuvra-
ble 18 peut éventuellement ne comporter aucune partie
fixe par rapport à l’organe de préhension.
[0251] La portion manoeuvrable 18 peut être libre à
l’intérieur du fourreau et permettre un déplacement rela-
tif, notamment axial, de la portion manoeuvrable 18 re-
lativement au fourreau lorsque l’inclinaison de la tige est
modifiée.
[0252] La portion manoeuvrable 18 peut aussi ne pas
être libre par rapport au fourreau, afin par exemple de
générer des contraintes tendant à ramener la tige dans
une position de repos où l’axe X est sensiblement con-
fondu avec l’axe Y.
[0253] Le fourreau peut constituer, le cas échéant, un
organe de rappel élastique de la tige dans une position
d’inclinaison nulle au repos.
[0254] Le fourreau peut encore comporter un bloc d’un
matériau alvéolaire fixé sur le corps de l’organe de pré-
hension.
[0255] A titre d’illustration, on a représenté à la figure
61 un fourreau constitué par un bloc 102 d’une mousse
élastiquement déformable, fixé par une face 103 par sou-
dage ou collage sur une paroi d’extrémité 104 de l’organe
de préhension.
[0256] Le bloc 102 comporte un évidement 105 dé-
bouchant sur la face 103, dans lequel est reçue la portion
manoeuvrable 18.
[0257] En variante, l’évidement 105 peut être rempla-
cé par une ou plusieurs fentes 106, par exemple deux
fentes en croix, comme illustré à la figure 62.
[0258] Le fourreau peut encore être réalisé dans la mê-
me matière que l’organe de préhension, étant par exem-
ple relié par une charnière film à l’organe de préhension,
comme illustré à la figure 63.
[0259] On a représenté sur cette figure un fourreau
108 réalisé d’un seul tenant par moulage de matière avec
l’organe de préhension 7 et relié par une charnière film
107 à l’organe de préhension.
[0260] La charnière film 107 est interrompue dans une
région centrale pour permettre le passage de la portion
manoeuvrable 18.
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[0261] D’autres moyens qu’une rotule peuvent être uti-
lisés pour réaliser l’articulation de la tige relativement à
l’organe de préhension.
[0262] A titre d’exemple, on a représenté sur les figu-
res 64 et 65 une articulation comportant une broche 110,
par exemple métallique, d’axe T sur laquelle est engagée
la tige 6, cette dernière comportant par exemple une par-
tie élargie 111 ayant des faces planes sensiblement per-
pendiculaires à l’axe T et traversées par une ouverture
112 pour le passage de la broche 110. Cette dernière
peut être fixée dans des plots diamétralement opposés
113 de l’organe de préhension. Celui-ci peut comporter
un habillage extérieur 114, par exemple métallique, fixé
sur son corps 115 et qui sert également à retenir la broche
110 dans les plots 113.
[0263] On peut encore réaliser, comme illustré à la fi-
gure 66, l’articulation de la tige en remplaçant la partie
sphérique par une partie cylindrique 116, par exemple,
afin de n’autoriser le pivotement de la tige qu’autour de
l’axe U de cette partie cylindrique, perpendiculaire à l’axe
X de la tige. Cette partie cylindrique 116 peut être reçue
à ses extrémités axiales dans des logements 117 ouverts
en direction de l’extrémité 15 de l’organe de préhension,
afin de permettre la mise en place de la partie cylindrique
116 dans les logements 117 par encliquetage, en même
temps que la portion manoeuvrable 18 est introduite dans
l’ouverture correspondante de l’organe de préhension.
[0264] On peut aussi réaliser l’articulation en utilisant
une paroi ou un bloc d’un matériau déformable.
[0265] A titre d’exemple, on a représenté à la figure 67
une articulation comportant un bloc 120 d’un matériau
alvéolaire, par exemple une mousse élastiquement dé-
formable, fixé à l’intérieur du corps de l’organe de pré-
hension, par exemple par soudage ou collage. La tige 6
traverse une ouverture 121 du bloc 120, par exemple
une fente et peut comporter des reliefs 123, 124 disposés
de part et d’autre du bloc 120, ces reliefs ayant une di-
mension suffisante pour maintenir le bloc 120 entre eux
lorsque la tige 6 est manipulée par l’utilisateur pour mo-
difier son orientation.
[0266] Un simple disque 130, par exemple en élasto-
mère, peut également être utilisé, comme illustré à la
figure 68, ce disque étant par exemple soudé sur un re-
tour 131 de l’organe de préhension bordant l’ouverture
par laquelle sort la portion manoeuvrable 18.
[0267] La partie sphérique 10, engagée dans le loge-
ment 11, peut comporter des reliefs 135, par exemple
des crans comme illustré à la figure 69, coopérant avec
des reliefs complémentaires 136 formés sur la paroi 12
du logement, afin de freiner le mouvement de la tige et/ou
permettre d’immobiliser plus facilement celle-ci dans une
ou plusieurs positions angulaires prédéterminées. Les
reliefs 135 et 136 peuvent, en variante, être remplacés
par au moins un cordon d’une matière élastomère des-
tiné à créer une friction supplémentaire entre la tige et
l’organe de préhension.
[0268] Bien entendu, l’invention n’est pas limitée aux
exemples de réalisation qui viennent d’être décrits. Les

caractéristiques des différents modes de réalisation peu-
vent par exemple être combinées entre elles pour réaliser
de nouveaux modes de mise en oeuvre conformes à l’in-
vention.
[0269] Dans toute la description, l’expression
« comportant un » doit être comprise comme étant sy-
nonyme de « comportant au moins un », sauf si le con-
traire est spécifié.
[0270] Un applicateur réalisé conformément à l’inven-
tion peut ne pas être utilisé en liaison avec un récipient
dans lequel l’applicateur est introduit en l’absence d’uti-
lisation.
[0271] L’élément d’application peut être chargé en pro-
duit par exemple en l’amenant au contact d’un pain de
produit.

Revendications

1. Applicateur comportant:

- un organe de préhension (7),
- une tige (6) reliée par une articulation à l’organe
de préhension,
- un élément d’application (20) à une première
extrémité de la tige, applicateur caractérisé par
le fait que la tige (6) et l’élément d’application
ne s’étendent pas entièrement selon un même
axe rectiligne et par la fait que la tige (6) et l’éle-
ment d’application (20) s’étendent dans un plan,
la tige ne pouvant pivoter que dans ce plan.

2. Applicateur selon la revendication 1, caractérisé
par le fait que l’élément d’application comporte un
axe longitudinal (W) non rectiligne.

3. Applicateur selon l’une des revendications 1 et 2,
caractérisé par le fait que l’axe longitudinal de la
tige est non rectiligne.

4. Applicateur selon l’une des revendications 1 et 2,
caractérisé par le fait que l’axe longitudinal (X) de
la tige est rectiligne.

5. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions précédentes, caractérisé par le fait que l’élé-
ment d’application comporte des poils ou des dents
orientés transversalement à l’axe longitudinal de
l’élément d’application.

6. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions précédentes, caractérisé par le fait que l’élé-
ment d’application est configuré pour appliquer un
produit sur les fibres kératiniques, notamment les
cils, les sourcils ou les cheveux.

7. Applicateur selon la revendication précédente, ca-
ractérisé par le fait que l’élément d’application
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comporte une brosse à mascara.

8. Applicateur selon la revendication 7, la portion de la
tige adjacente à la brosse ayant un axe (X), la brosse
comportant une âme (21) ayant une portion à partir
de laquelle s’étendent les poils, caractérisé par le
fait que :

- l’âme est courbe sur au moins une partie de
sa longueur,
- la surface enveloppe définie par les poils est
non symétrique par rapport à un plan médian
(M) de la portion à partir de laquelle s’étendent
les poils, ce plan étant perpendiculaire à l’âme.

9. Applicateur selon la revendication précédente, ca-
ractérisé par le fait que la brosse présente une
extrémité libre non alignée avec l’axe (X) de la por-
tion de la tige adjacente à la brosse.

10. Applicateur selon l’une des revendications 8 et 9,
caractérisé par le fait que la section transversale
de la brosse, définie par les poils de la brosse, varie
de manière non monotone d’une extrémité de la
brosse à l’autre.

11. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions 8 à 10, caractérisé par le fait que la brosse
est réalisée à partir d’une ébauche à âme rectiligne,
non symétrique par rapport à un plan médian per-
pendiculaire à l’âme, ayant un bord non rectiligne
lorsqu’il est observé de profil dans une direction per-
pendiculaire à l’âme, ce bord ayant été redressé au
moins partiellement par la courbure donnée à l’âme
lors de la fabrication de la brosse.

12. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions 8 à 11, caractérisé par le fait que la brosse
est réalisée à partir d’une ébauche présentant une
forme symétrique de révolution.

13. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions 8 à 12, caractérisé par le fait que la brosse
est réalisée à partir d’une ébauche présentant une
symétrie axiale par rapport à l’axe (W) de l’âme.

14. Applicateur selon la revendication 7, caractérisé
par le fait que la brosse est incurvée autour d’au
moins deux axes (C1, C2) non parallèles entre eux.

15. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions 8 à 14, caractérisé par le fait que la brosse
est réalisée à partir d’une ébauche sur laquelle on a
taillé une ou plusieurs encoches et/ou une ou plu-
sieurs facettes.

16. Applicateur selon la revendication 7, caractérisé
par le fait que la brosse comporte une âme courbe,

sur laquelle se raccordent des poils, et par le fait
que la brosse présente une section transversale qui
varie sur au moins une portion de la longueur de la
brosse de manière non homothétique, ladite section
étant, en au moins un point de l’âme, non symétrique
par rapport à un plan (K) perpendiculaire au plan de
courbure (V) de l’âme en ce point.

17. Applicateur selon la revendication précédente, ca-
ractérisé par le fait que la brosse présente au
moins trois faces latérales ayant des formes diffé-
rentes les unes des autres.

18. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions 7 à 17, caractérisé par le fait que la brosse
présente au moins deux faces latérales sensible-
ment planes.

19. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions 7 à 18, caractérisé par le fait que la brosse
est réalisée à partir d’une ébauche présentant une
forme générale d’obus, de cacahuète, de bouée, de
poisson, de diabolo ou de ballon de rugby.

20. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions 7 à 19, caractérisé par le fait que la brosse
est réalisée à partir d’une ébauche qui présente une
section transversale qui passe par au moins un ex-
tremum entre les deux extrémités axiales de la bros-
se.

21. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions 1 à 6, caractérisé par le fait que l’élément
d’application comporte un peigne (60) configuré
pour appliquer un produit sur les cils et/ou les sour-
cils.

22. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions 1 à 4, caractérisé par le fait que l’élément
d’application comporte un embout floqué.

23. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions 1 à 4, caractérisé par le fait que l’élément
d’application est un pinceau, notamment un pinceau
pour appliquer un vernis à ongles.

24. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions précédentes, caractérisé par le fait que l’ar-
ticulation (10, 11) est disposée à l’intérieur de l’or-
gane de préhension (7).

25. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions précédentes, caractérisé par le fait que l’ar-
ticulation est configurée pour empêcher un déplace-
ment axial et/ou latéral sensible de la tige, au niveau
de l’articulation, relativement à l’organe de préhen-
sion.
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26. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions précédentes, caractérisé par le fait que l’or-
gane de préhension est configuré pour fermer un
récipient (3).

27. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions précédentes, caractérisé par le fait que la
tige comporte une portion manoeuvrable (18) per-
mettant de modifier son orientation par rapport à l’or-
gane de préhension, cette portion manoeuvrable
s’étendant au moins partiellement entre l’articulation
et une deuxième extrémité de la tige, opposée à la
première.

28. Applicateur selon la revendication précédente, ca-
ractérisé par le fait que l’organe de préhension
comporte un corps comportant à une extrémité une
paroi d’extrémité pourvue d’une ouverture traversée
par la portion manoeuvrable.

29. Applicateur selon la revendication précédente, ca-
ractérisé par le fait que l’ouverture comporte au
moins une fente (70, 71).

30. Applicateur selon la revendication 29, caractérisé
par le fait qu’au moins une fente comporte au moins
un bord définissant un point dur lors du déplacement
de la portion manoeuvrable.

31. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions 27 à 30, caractérisé par le fait que la portion
manoeuvrable comporte un cache configuré pour
venir au moins partiellement en recouvrement de
l’organe de préhension.

32. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions 27 à 31, caractérisé par le fait que la portion
manoeuvrable est recouverte au moins partielle-
ment par un fourreau comportant au moins une ré-
gion flexible.

33. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions 27 à 32, caractérisé par le fait qu’il est con-
figuré de telle manière que la tige conserve l’orien-
tation que lui donne l’utilisateur une fois que ce der-
nier relâche la portion manoeuvrable (18).

34. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions précédentes, caractérisé par le fait que l’ar-
ticulation comporte une rotule.

35. Applicateur selon la revendication précédente, ca-
ractérisé par le fait que le siège (11) de la rotule
est rigide.

36. Applicateur selon l’une quelconque des revendica-
tions précédentes, caractérisé par le fait que la
tige comporte un organe d’étanchéité (9) configuré

pour coopérer de manière sensiblement étanche
avec une surface d’un récipient sur lequel est rap-
porté l’applicateur, en l’absence d’utilisation.

37. Dispositif (1) de conditionnement et d’application
d’un produit cosmétique, comportant un récipient
contenant le produit et un applicateur tel que défini
dans l’une quelconque des revendications précé-
dentes.

38. Dispositif selon la revendication précédente, carac-
térisé par le fait que l’applicateur est configuré pour
fermer le récipient.

39. Dispositif selon l’une des revendications 37 et 38,
caractérisé par le fait que le récipient comporte un
essoreur (5).

40. Dispositif selon l’une quelconque des revendications
37 à 39, caractérisé par le fait que le récipient et
l’applicateur sont configurés de telle sorte que la tige
(6) de l’applicateur soit empêchée de basculer rela-
tivement au récipient lorsque l’applicateur est en pla-
ce sur celui-ci.

Claims

1. An applicator comprising:

a handle member (7);
a stem (6) connected to the handle member via
a hinge; and
an applicator element (20) at a first end of the
stem,

the applicator being characterized by the fact that
the stem (6) and the applicator element do not extend
entirely along a common rectilinear axis and by the
fact that the stem (6) and the applicator element (20)
extend in a plane, with the stem being capable of
pivoting only in said plane.

2. An applicator according to claim 1, characterized
by the fact that the applicator element has a longi-
tudinal axis (W) that is not rectilinear.

3. An applicator according to claim 1 or claim 2, char-
acterized by the fact that the longitudinal axis of the
stem is not rectilinear.

4. An applicator according to claim 1 or claim 2, char-
acterized by the fact that the longitudinal axis (X)
of the stem is rectilinear.

5. An applicator according to any preceding claim,
characterized by the fact that the applicator ele-
ment carries bristles or teeth extending transversely
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to the longitudinal axis of the applicator element.

6. An applicator according to any preceding claim,
characterized by the fact that the applicator ele-
ment is configured to apply a makeup to keratinous
fibers, in particular the eyelashes, the eyebrows, or
the hair.

7. An applicator according to the preceding claim,
characterized by the fact that the applicator ele-
ment comprises a mascara brush.

8. An applicator according to claim 7, in which the por-
tion of the stem adjacent to the brush has an axis
(X), the brush having a core (21) with a portion having
bristles projecting therefrom, the applicator being
characterized by the facts that:

- the core is curved over at least a fraction of its
length; and
- the envelope surface defined by the bristles is
not symmetrical relative to a midplane (M) of the
portion from which the bristles project, said
plane being perpendicular to the core.

9. An applicator according to the preceding claim,
characterized by the fact that the brush has a free
end that is not in alignment with the axis (X) of the
portion of the stem adjacent to the brush.

10. An applicator according to claim 8 or claim 9, char-
acterized by the fact that the cross-section of the
brush as defined by the bristles of the brush varies
in non-monotonic manner from one end of the brush
to the other.

11. An applicator according to any one of claims 8 to 10,
characterized by the fact that the brush is made
from a blank having a rectilinear core, the blank not
being symmetrical about a midplane perpendicular
to the core, having an edge that is not rectilinear
when observed in profile in a direction perpendicular
to the core, said edge being straightened out at least
in part by imparting curvature to the core during fab-
rication of the brush,

12. An applicator according to any one of claims 8 to 11,
characterized by the fact that the brush is made
from a blank that is circularly symmetrical.

13. An applicator according to any one of claims 8 to 12,
characterized by the fact that the brush is made
from a blank presenting axial symmetry relative to
the axis (W) of the core.

14. An applicator according to claim 7, characterized
by the fact that the brush is curved about at least
two axes (C1, C2) that are not mutually parallel.

15. An applicator according to any one of claims 8 to 14,
characterized by the fact that the brush is made
from a blank in which one or more indentations
and/or facets have been formed.

16. An applicator according to claim 7, characterized
by the fact that the brush has a core that is curved
with bristles connected thereto, and by the fact that
the brush presents a cross-section which varies over
at least a fraction of the length of the brush in a man-
ner that is not homothetic, said section at at least
one point along the core being non-symmetrical rel-
ative to a plane (K) perpendicular to the plane of
curvature (V) of the core at said point.

17. An applicator according to the preceding claim,
characterized by the fact that the brush presents
at least three side faces of shapes that are different
from one anther.

18. An applicator according to any one of claims 7 to 17,
characterized by the fact that the brush presents
at least two side faces that are substantially plane.

19. An applicator according to any one of claims 7 to 18,
characterized by the fact that the brush is made
from a blank that presents the general shape of a
bullet, a peanut, a buoy, a fish, an hourglass, or a
(rugby or American) football.

20. An applicator according to any one of claims 7 to 19,
characterized by the fact that the brush is made
from a blank presenting a cross-section that passes
through at least one extremum between the two axial
ends of the brush.

21. applicator according to any one of claims 1 to 6, char-
acterized by the fact that the applicator element
comprises a comb (60) configured to apply a makeup
to the eyelashes and/or the eyebrows.

22. An applicator according to any one of claims 1 to 4,
characterized by the fact that the applicator ele-
ment comprises a flocked endpiece.

23. An applicator according to any one of claims 1 to 4,
characterized by the fact that the applicator ele-
ment is in the form of a paintbrush, in particular a
brush for applying nail varnish.

24. An applicator according to any preceding claim,
characterized by the fact that the hinge (10, 11) is
disposed inside the handle member (7).

25. An applicator according to any preceding claim,
characterized by the fact that the hinge is config-
ured to prevent significant axial and/or lateral dis-
placement of the stem relative to the handle member
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at the hinge.

26. An applicator according to any preceding claim,
characterized by the fact that the handle member
is configured to close a receptacle (3).

27. An applicator according to any preceding claim,
characterized by the fact that the stem includes a
maneuverable portion (18) enabling the direction in
which the stem points relative to the handle member
to be modified, said maneuverable portion extending
at least in part between the hinge and a second end
of the stem, opposite from the first end.

28. An applicator according to the preceding claim,
characterized by the fact that the handle member
comprises a body having an end wall at one end
which is provided with an opening through which the
maneuverable portion passes.

29. An applicator according to the preceding claim,
characterized by the fact that the opening includes
at least one slot (70, 71).

30. An applicator according to claim 29, characterized
by the fact that at least one slot includes at least one
edge defining a hard point during displacement of
the maneuverable portion.

31. An applicator according to any one of claims 27 to
30, characterized by the fact that the maneuverable
portion includes a cover configured to cover the han-
dle member, at least in part.

32. An applicator according to any one of claims 27 to
31, characterized by the fact that the maneuverable
portion is covered at least in part by a sheath includ-
ing at least one flexible region.

33. An applicator according to any one of claims 27 to
32, characterized by the fact that it is configured in
such a manner that the stem continues to point in
the direction imparted thereto by the user, after the
user has released the maneuverable portion (18).

34. An applicator according to any preceding claim,
characterized by the fact that the hinge comprises
a ball-and-socket joint.

35. An applicator according to the preceding claim,
characterized by the fact that the seat (11) of the
joint is rigid.

36. An applicator according to any preceding claim,
characterized by the fact that the stem includes a
sealing member (9) configured to co-operate sub-
stantially in leaktight manner with a surface of the
receptacle on which the applicator is fitted when not

in use.

37. A device (1) for packaging and applying a cosmetic,
the device comprising a receptacle containing the
cosmetic and an applicator as defined in any pre-
ceding claim.

38. A device according to the preceding claim, charac-
terized by the fact that the applicator is configured
to close the receptacle.

39. A device according to claim 37 or claim 38, charac-
terized by the fact that the receptacle includes a
wiper (5).

40. A device according to any one of claims 37 to 39,
characterized by the fact that the receptacle and
the applicator are configured in such a manner that
the stem (6) of the applicator is prevented from tilting
relative to the receptacle when the applicator is in
place thereon.

Patentansprüche

1. Applikator, der umfasst:

- ein Greiforgan (7),
- einen Stift (6), der durch ein Gelenk mit dem
Greiforgan verbunden ist,
- ein Applikationselement (20) an einem ersten
Ende des Stifts,

wobei der Applikator dadurch gekennzeichnet ist,
dass sich der Stift (6) und das Applikationselement
nicht vollständig längs derselben geradlinigen Achse
erstrekken und dass sich der Stift (6) und das Appli-
kationselement (20) in einer Ebene erstrecken, wo-
bei der Stift in dieser Ebene nicht schwenken kann.

2. Applikator Anspruch 1, dadurch gekennzeichnet,
dass das Applikationselement eine nicht geradlinige
Längsachse (W) aufweist.

3. Applikator nach einem der Ansprüche 1 und 2, da-
durch gekennzeichnet, dass die Längsachse des
Stifts nicht geradlinig ist.

4. Applikator nach einem der Ansprüche 1 und 2, da-
durch gekennzeichnet, dass die Längsachse (X)
des Stifts geradlinig ist.

5. Applikator nach einem der vorhergehenden Ansprü-
che, dadurch gekennzeichnet, dass das Applika-
tionselement Haare oder Zähne aufweist, die trans-
versal zur Längsachse des Applikationselements
orientiert sind.

37 38 



EP 1 369 056 B1

21

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55

6. Applikator nach einem der vorhergehenden Ansprü-
che, dadurch gekennzeichnet, dass das Applika-
tionselement konfiguriert ist, um ein Produkt auf die
Keratinfasern, insbesondere die Wimpern, die Au-
genbrauen oder die Haare, aufzubringen.

7. Applikator nach dem vorhergehenden Anspruch,
dadurch gekennzeichnet, dass das Applikations-
element eine Wimperntusche-Bürste aufweist.

8. Applikator nach Anspruch 7, wobei der Abschnitt des
Stifts in der Nähe der Bürste eine Achse (X) besitzt,
wobei die Bürste einen Kern (21) aufweist, der einen
Abschnitt besitzt, von dem aus sich die Haare er-
strecken, dadurch gekennzeichnet, dass:

- der Kern wenigstens auf einem Teil seiner Län-
ge gekrümmt ist,
- die durch die Haare definierte Hülloberfläche
in Bezug auf eine Medianebene (P) des Ab-
schnitts, von dem aus sich die Haare erstrecken,
nicht symmetrisch ist, wobei diese Ebene zu
dem Kern senkrecht ist.

9. Applikator nach dem vorhergehenden Anspruch,
dadurch gekennzeichnet, dass die Bürste ein frei-
es Ende aufweist, das nicht auf die Achse (X) des
Abschnitts des Stifts in der Nähe der Bürste ausge-
richtet ist.

10. Applikator nach einem der Ansprüche 8 und 9, da-
durch gekennzeichnet, dass sich der transversale
Abschnitt der Bürste, der durch die Haare der Bürste
definiert ist, von einem Ende der Bürste zum anderen
nicht monoton verändert.

11. Applikator nach einem der Ansprüche 8 bis 10, da-
durch gekennzeichnet, dass die Bürste aus einem
Rohling mit geradlinigem Kern, der in Bezug auf eine
zum Kern senkrechte Medianebene nicht symme-
trisch ist und einen nicht geradlinigen Rand besitzt,
wenn er im Profil in einer zum Kern senkrechten
Richtung betrachtet wird, hergestellt ist, wobei der
Rand wenigstens teilweise durch die durch den Kern
gegebene Krümmung bei der Herstellung der Bürste
nachgerichtet worden ist.

12. Applikator nach einem der Ansprüche 8 bis 11, da-
durch gekennzeichnet, dass die Bürste aus einem
Rohlinghergestellt ist, der eine rotationssymmetri-
sche Form aufweist.

13. Applikator nach einem der Ansprüche 8 bis 12, da-
durch gekennzeichnet, dass die Bürste aus einem
Rohling hergestellt ist, der in Bezug auf die Achse
(W) des Kerns eine Axialsymmetrie aufweist.

14. Applikator nach Anspruch 7, dadurch gekenn-

zeichnet, dass die Bürste um wenigstens zwei zu-
einander nicht parallele Achsen (C1, C2) einwärts
gekrümmt ist.

15. Applikator nach einem der Ansprüche 8 bis 14, da-
durch gekennzeichnet, dass die Bürste aus einem
Rohling hergestellt ist, indem eine oder mehrere Nu-
ten und/oder eine oder mehrere Fassetten einge-
schnitten worden sind.

16. Applikator nach Anspruch 7, dadurch gekenn-
zeichnet, dass die Bürste einen gekrümmten Kern
aufweist, an den Haare angefügt sind, und dass die
Bürste einen Querschnitt aufweist, der sich wenig-
stens auf einem Abschnitt der Länge der Bürste nicht
homothetisch verändert, wobei dieser Querschnitt
wenigstens an einem Punkt des Kerns in Bezug auf
eine Ebene (K), die zu der Krümmungsebene (V)
des Kerns an diesem Punkt senkrecht ist, nicht sym-
metrisch ist.

17. Applikator nach dem vorhergehenden Anspruch,
dadurch gekennzeichnet, dass die Bürste wenig-
stens drei Seitenflächen aufweist, die voneinander
verschiedene Formen besitzen.

18. Applikator nach einem der Ansprüche 7 bis 17, da-
durch gekennzeichnet, dass die Bürste wenig-
stens zwei im Wesentlichen ebene Seitenflächen
aufweist.

19. Applikator nach einem der Ansprüche 7 bis 18, da-
durch gekennzeichnet, dass die Bürste aus einem
Rohling hergestellt ist, der die allgemeine Form einer
Granate, einer Erdnuss, einer Boje, eines Fisches,
einer doppelkegeligen Rolle oder eines Rugby-Balls
hat.

20. Applikator einem der Ansprüche 7 bis 19, dadurch
gekennzeichnet, dass die Bürste aus einem Roh-
ling hergestellt ist, der einen Querschnitt aufweist,
der zwischen den zwei axialen Enden der Bürste we-
nigstens ein Extremum verläuft.

21. Applikator nach einem der Ansprüche 1 bis 6, da-
durch gekennzeichnet, dass das Applikationsele-
ment einen Kamm (60) aufweist, der konfiguriert ist,
um auf die Wimpern und/oder Augenbrauen ein Pro-
dukt aufzubringen.

22. Applikator nach einem der sprüche 1 bis 4, dadurch
gekennzeichnet, dass das Applikationselement ei-
nen beflockten Ansatz aufweist.

23. Applikator nach einem der Ansprüche 1 bis 4, da-
durch gekennzeichnet, dass das Applikationsele-
ment ein Pinsel ist, insbesondere ein Pinsel zum Ap-
plizieren eines Nagellacks.
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24. Applikator nach einem der vorhergehenden Ansprü-
che, dadurch gekennzeichnet, dass das Gelenk
(10, 11) in dem Greiforgan (7) angeordnet ist.

25. Applikator nach einem der vorhergehenden Ansprü-
che, dadurch gekennzeichnet, dass das Gelenk
konfiguriert ist, um eine merkliche axiale und/oder
laterale Verlagerung des Stifts auf Höhe des Ge-
lenks in Bezug auf das Greiforgan zu verhindern.

26. Applikator nach einem der vorhergehenden Ansprü-
che, dadurch gekennzeichnet, dass das Greifor-
gan konfiguriert ist, um einen Behälter (3) zu ver-
schließen.

27. Applikator nach einem der vorhergehenden Ansprü-
che, dadurch gekennzeichnet, dass der Stift einen
betätigbaren Abschnitt (18) aufweist, der ermöglicht,
seine Orientierung in Bezug auf das Greiforgan zu
verändern, wobei sich dieser betätigbare Abschnitt
wenigstens teilweise zwischen dem Gelenk und ei-
nem zweiten Ende des Stifts gegenüber dem ersten
Ende erstreckt.

28. Applikator nach dem vorhergehenden Anspruch,
dadurch gekennzeichnet, dass das Greiforgan ei-
nen Körper aufweist, der an einem Ende eine Stirn-
wand umfasst, die mit einer Öffnung versehen ist,
durch die der betätigbare Abschnitt verläuft.

29. Applikator nach dem vorhergehenden Anspruch,
dadurch gekennzeichnet, dass die Öffnung we-
nigstens einen Schlitz (70, 71) umfasst.

30. Applikator nach Anspruch 29, dadurch gekenn-
zeichnet, dass wenigstens ein Schlitz wenigstens
einen Rand aufweist, der einen harten Punkt bei der
Verlagerung des betätigbaren Abschnitts definiert.

31. Applikator nach einem der Ansprüche 27 bis 30, da-
durch gekennzeichnet, dass der betätigbare Ab-
schnitt eine Abdeckung aufweist, die konfiguriert ist,
um mit dem Greiforgan wenigstens teilweise über-
lagert zu werden.

32. Applikator nach einem der Ansprüche 27 bis 31, da-
durch gekennzeichnet, dass der betätigbare Ab-
schnitt wenigstens teilweise durch eine Hülse abge-
deckt ist, die wenigstens einen biegsamen Bereich
aufweist.

33. Applikator nach einem der Ansprüche 27 bis 32, da-
durch gekennzeichnet, dass er in der Weise kon-
figuriert ist, dass der Stift die Orientierung, die ihm
der Anwender gegeben hat, beibehält, sobald dieser
Letztere den betätigbaren Abschnitt (18) loslässt.

34. Applikator nach einem der vorhergehenden Ansprü-

che, dadurch gekennzeichnet, dass das Gelenk
ein Kugelgelenk ist.

35. Applikator nach dem vorhergehenden Anspruch,
dadurch gekennzeichnet, dass der Sitz (11) des
Kugelgelenks starr ist.

36. Applikator nach einem der vorhergehenden Ansprü-
che, dadurch gekennzeichnet, dass der Stift ein
Dichtungsorgan (9) aufweist, das konfiguriert ist, um
im Wesentlichen dicht mit einer Oberfläche eines Be-
hälters zusammenzuwirken, auf den der Applikator
aufgebracht wird, wenn keine Verwendung erfolgt.

37. Vorrichtung (1) zum Verpacken und Applizieren ei-
nes Kosmetikprodukts, die einen Behälter, der das
Produkt enthält, und einen Applikator nach einem
der vorhergehenden Ansprüche umfasst.

38. Vorrichtung nach dem vorhergehenden Anspruch,
dadurch gekennzeichnet, dass der Applikator
konfiguriert ist, um den Behälter zu verschließen.

39. Vorrichtung nach einem der Ansprüche 37 und 38,
dadurch gekennzeichnet, dass der Behälter eine
Schleuder (5) enthält.

40. Vorrichtung nach einem der Ansprüche 37 bis 39,
dadurch gekennzeichnet, dass der Behälter und
der Applikator in der Weise konfiguriert sind, dass
der Stift (6) des Applikators an einem Kippen in Be-
zug auf den Behälter gehindert wird, wenn der Ap-
plikator auf diesem angeordnet ist.
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